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Distribution et biologie du maigre d'après la littérature. 

FlG. 1. — Le maigre (BELON, 1555). FlG. 2. — Le maigre (RONDELET, 1608). 

The meagre (BELON, 1555). The meagre (RONDELET, 1608) 

Introduction. 

Suite aux fréquentes questions de la part de pêcheurs professionnels ou amateurs sur la disparition 
des maigres des pertuis charentais ou de la Gironde, nous avons été amenés à lire ce qui a été écrit sur 
ce poisson. Or en feuilletant quelques ouvrages à la recherche de renseignements, nous avons trouvé des 
indications totalement différentes. Nous avons cherché à savoir le pourquoi de ces contradictions. Etait-ce 
dû à un manque de sérieux dans les observations, ce qui nous paraissait improbable, a un changement 
de comportement de l'espèce, au fait que les diverses investigations ne représentaient qu'une partie de 
la réalité ? Avant de chercher à fournir une explication, il nous fallait préalablement reprendre tous les textes 
et les analyser. C'est cette synthèse bibliographique que nous présentons ici. 

Périodes de présence. 

C'est principalement sur les époques où le maigre est signalé sur la côte atlantique française que les 
auteurs divergent. Pour la majorité d'entre eux, le maigre est une espèce de la période chaude, pour quel­
ques autres de la mauvaise saison. 

Déjà au XVIIIs siècle DUHAMEL DU MONCEAU (1777, 3 : 137-139) signale la présence de maigre dans 
les pertuis charentais, dès le mois d'avril, mais surtout en mai, juin, juillet. Il écrit également que les pêcheurs 
d'Olonne « prennent des maigres depuis le mois de mai jusqu'en octobre, avec des filets... ». Ces dires 
sont confirmés pour Arcachon par LAFONT (1872 : 240) : « le Bassin pendant l'été » ; pour la Charente-
Maritime par BELTRÉMIEUX (1864 : 42, et 1884 : 458) : « au printemps et en été » ; pour la même région, 
mais également la Vendée par L.EMARIÉ (1866 : 11) : « du printemps à l'automne » ; et pour l'ensemble 
de la zone méridionale de la côte française atlantique par MOREAU (1881, 2 : 401) : « de juillet à septem­
bre ». A partir des indications de ces auteurs anciens on peut dire que le maigre est présent dans le Golfe 
du printemps à l'automne. 

En ce qui concerne plus particulièrement l'estuaire de la Gironde, BRÉGEON et al. (1978) montrent 
que le maigre est présent à partir de la fin mai jusqu'à la mi-septembre, qu'il est absent à la mi-novembre. 
CASTELNAUD (1978 : 41, annexes XV et XVI) note qu'on en pêche entre Talmont et Meschers de la fin 
mai à fin juillet. Dans un rapport anonyme (1979 : 162), un histogramme, le graphique 63 (fig. 3), reprend 
les dires de l'auteur précédent en montrant que l'espèce est surtout abondante de la mi-mai à fin juillet, 
mais, en outre, il met en évidence la présence de ce poisson dans l'estuaire jusqu'à fin octobre. CASTEL­
NAUD et al. (1980 : 36) et TRIBONDEAU (1985 : 9, 10) confirment les écrits précédents. Donc, d'après ces 
travaux, le maigre arrive dans la Gironde vers la mi-mai, début juin et peut y rester jusqu'à la fin octobre. 

Le premier auteur à signaler des observations différentes est DESBROSSES (1937 : 227). Il écrit : « le 
maigre... est commun l'hiver à Lorient-Kéroman ». Cette indication nouvelle est non seulement reprise mais 
développée par OLIVER et LAFON (1981 : 39-43) qui à partir de l'analyse des captures des bateaux de 
pêche d'Arcachon (fig. 4 et 5) arrivent à la conclusion suivante : « Cette espèce est surtout fréquente en 
novembre et décembre. C'est une espèce d'automne-hiver... L'été est la saison la plus pauvre ». 

Nous nous trouvons devant des indications totalement opposées. Pour les uns le maigre est une espèce 
estivale, pour les autres un poisson hivernal. Les tenants de la mauvaise saison, DESBROSSES (1937) et 
OLIVER et LAFON (1981) se sont basés sur des observations relativement récentes, réalisées dans des ports 
de pêche (Lorient et Arcachon). Les maigres y ont surtout été capturés par chalutage. Or les bateaux prati­
quant ce métier travaillent presque toujours sur des fonds supérieurs à 20 m. Par contre, les tenants de 
la bonne saison se sont basés, soit sur des observations faites en estuaire, soit sur des pêches effectuées 
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à des époques beaucoup plus anciennes (1777-1881) et qui probablement devaient être nettement plus 
littorales. Notons à ce sujet que DUHAMEL DU MONCEAU (1777) indique comme limite maximale de profon­
deur « jusqu'à dix et douze brasses », ce qui fait à peu près 16 et 19 mètres. Il n'y a donc pas de contradic­
tions entre les auteurs mais complémentarité. On peut donc en déduire que dans le golfe de Gascogne 
le maigre vient à la côte vers le milieu du printemps, pénétrant alors dans l'estuaire de la Gironde. Il reste 
à proximité du rivage jusqu'au début de l'automne, puis regagne des eaux plus profondes pour y passer 
la période froide. 

n 
• 368 kg 

^ ^ ] Maigres adultes 
I 1 "Maigrats" 

FlG. 3. — Captures moyennes par quinzaine 
(1966-1974) de maigres et de « maigrats » (nom 
uernaculaire donné aux juvéniles) pour un pêcheur 
du bas estuaire de la Gironde (ANONYME, 1979). 

Mean fortnightly of adult and young meagres by 
a fisherman in the lower part of the Gironde 
estuary 
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FlG. 4 et 5. — Répartition des captures moyennes mensuel­
les de maigres de moins de 1 kg (à gauche) et de plus 
de 1 kg (à droite) débarquées à Arcachon de 1975 à 1978 
(OLIVER et LAFON, 1981). 

Distribution of mean monthly catches of meagres of less 
than 1 kg (left) and meagres of more than 1 kg (right) 
landed at Arcachon from 1975 to 1978 (OLIVER et 
LAFON, 1981). 

Fluctuations d'abondance. 

Il est difficile de juger la valeur des indications de fréquence fournies par les auteurs anciens, comme 
« rare », peu commun, assez commun, commun, ... ». Toutefois en ce qui concerne le maigre nous avons 
des données plus précises. Ainsi DUHAMEL DU MONCEAU (1777, 3 : 138) écrit « ...depuis plusieurs années... 
ces poissons ont abandonné les côtes d'Aunis pour aller peupler la mer de Biscaye, éloignée d'une centaine 
de lieues des côtes du Poitou... ». Pour le bassin d'Arcachon, L.AFONT (1872 : 240) note que le maigre 
y est présent l'été, alors que BAUCHOT et al. (1957 : 391, 402) le classent parmi les espèces rares à incur­
sions occasionnelles. Pour la Charente-Maritime, BELTRÉMIEUX (1864 : 42) signale que l'espèce est assez 
commune dans la rade de La Rochelle, tandis que MOREAU (1881, 2 : 401) indique qu'elle y est plutôt 
rare. Pour la Bretagne sud, DESBROSSES (1937 : 227) écrit que quoique considéré comme rare à Concar-
neau d'après LEGENDRE (1931), le maigre est commun l'hiver à Lorient-Kéroman. Récemment, HARAMBIL-
LET et al. (1976 : 28), QuÉRO (1977 : 176), QuÉRO et al. (1977 : 238), CASTELNAUD (1978, annexes 
XV et XVI), BRÉGEON et al. (1978, tableau 20), Anonyme (1979 : 162) et OLIVER et LAFON (1981 : 39) 
ont signalé que le maigre a presque totalement disparu du golfe de Gascogne. Pour étayer ces dires, nous 
disposons des deux graphiques fournis par CASTELNAUD (1978) en annexes XV et XVI, des statistiques 
des captures débarquées à Meschers entre 1972 et 1976 données par BRÉGEON et al. (1978) dans le 
tableau 20 et des chiffres indiqués dans le tableau I par OLIVER et LAFON (1981). Le premier auteur pré­
sente les captures de maigres en Gironde de deux pêcheurs de Meschers, l'un pour la période 1964-1970, 
l'autre pour celle 1970-1976. On constate (fig. 6) l'existence de fortes variations. De 1964 à 1965 et de 
1970 à 1972 les prises sont d'environ 150 poissons par an. De 1966 à 1969 elles ne sont plus que de 
50 à 100. A partir de 1973, elles sont nulles ou presque. Notons que les exemplaires capturés sont des 
gros individus, pour la période 1966-74 : 13,5 kg en moyenne (Anonyme, 1979 : 162). La forte diminution 
du nombre de ces poissons est confirmée par les statistiques de pêches de Meschers (BRÉGEON et al. 
1978, tabl. 20). En 1972, 17 200 kg de maigres ont été débarqués dans ce port. C'est alors, dans ce pays, 
l'espèce la plus importante en poids et en valeur. Puis on constate (fig. 7) que brutalement les apports 
en ce poisson s'effondrent. Il s'en pêche en effet 10 fois moins en 1973 (1 700 kg). Puis de 1974 à 1976, 
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les prises restent à un niveau très faible 2 600 à 1 200 kg). OLIVER et LAFON (1981, tableau I) nous indi­
quent le tonnage et le nombre de Sciaenidés débarqués à Arcachon de 1975 à 1978. On note (fig. 8) 
qu'en 1975-76 il y a eu très peu de maigres : 389 (0,7 %) mais que leur abondance s'est considérablement 
accrue les années suivantes : 2 091 (3,9 %) en 1976-77, puis : 51 390 (95,4 %) en 1977-78. Les données 
historiques mais surtout les données récentes montrent donc que la fréquence de ce poisson dans le golfe 
de Gascogne subit d'énormes fluctuations. 
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6, 7 et 8. — Captures de maigres de deux pêcheurs de la Gironde (1964-70) et (1970-74) (CASTELNAUD, 1978). Captures 
de maigres (kg) débarquées à Meschers entre 1972 et 1976, Nombre annuel de maigres débarqués à Arcachon entre 1975 
et 1978 (d'après OLIVER et LAPON, 1981). 

Catches of meagres fay two fishermen in the Gironde (1964-70) and (1970-74) (CASTELNAUD, 1978). Catches (kg) landed at 
Meschers entre 1972 et 1976. Annual number of meagres landed at Arcachon between 1975 and 1978 (after OLIVER el LAFON, 
1981). 

Limite de répartition septentrionale. 
Le maigre a été signalé dans la Manche, en mer du Nord, au sud de la Norvège, en Suède, en Ecosse. 

Il en a même été pris un spécimen en Islande (TREWAVAS, 1973 : 398). Toutefois, il s'agit d'individus 
isolés, erratiques. L'espèce n'est régulièrement présente qu'au sud de la Manche. Dans la moitié nord du 
Golfe, ce poisson est assez fréquent mais pas abondant (GuÉRIN-GANIVET, 1913 : 64). Il faut aller jusqu'aux 
pertuis charentais pour pouvoir, les bonnes années, en trouver en quantité. Notons qu'au XVIe siècle on 
disait (CUVIER, 1830, in Cuv. et Val., 5 : 34) : « Il vient de La Rochelle, il est chargé de maigres ». 

Populations du golfe de Gascogne et de Mauritanie. 
TlXERANT (1974 : 96, fig. 95) indique en ce qui concerne les otolithes de maigre, d'une part de la 

côte atlantique française et d'autre part de celle de la Mauritanie, qu'il existe des différences de forme (l'euro­
péen étant légèrement plus aplati), mais surtout de structure. N'ayant jamais trouvé en Afrique de l'Ouest 
d'otolithes comparables à ceux provenant d'Europe, il en conclut que les populations de chacune de ces 
régions sont bien individualisées. 

Distribution des juvéniles et des adultes. 
DUHAMEL DU MONCEAU (1777, 3 : 138) avait signalé que dans certaines régions, il y avait essentielle­

ment des juvéniles : « On ne prend à Marennes que de petits maigres qu'on y nomme maigreaux ». II 
notait également que les pêcheurs de Saint-Palais (au bord de la Gironde) en péchaient également. Toute­
fois il faut attendre les travaux de BRÉGEON et al. (1978, 4 : 11-12, carte 5), puis divers rapports et publi­
cations : Anonyme (1979), CASTELNAUD et al. (1980), OLIVER et LAFON (1981) pour avoir des données 
plus précises. BRÉGEON et al. (1978), ayant effectué les six mêmes chalutages fin mai, début août, mi-
septembre et mi-novembre 1977, mettent en évidence la présence de jeunes, les « maigrats » aux trois 
premières périodes, leur absence en novembre et leur plus faible abondance à la mi-septembre. Ces données 
sont reprises en partie par CASTELNAUD et al. (1980). Sur la figure 3 (Anonyme, 1979) on remarquera 
que les juvéniles arrivent dans l'estuaire vers la mi-mai et le quittent fin octobre. OLIVER et LAFON (1981) 
montrent (fig. 4) que les jeunes sont présents sur les fonds de pêche d'Arcachon de septembre à avril avec 
une plus grande abondance de septembre à janvier et une fréquence maximale en novembre et décembre. 
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Les adultes arrivent dans l'estuaire (fig. 3) vers la mi-mai et le quittent en juillet. Ils y sont surtout 
abondants en juin. On les retrouve sur les fonds de pêche d'Arcachon (fig. 5) à partir de septembre jusqu'en 
mai. 

Reproduction et recrutement. 

La reproduction du maigre dans le Golfe n'a pas été véritablement étudiée. Toutefois un certain nombre 
d'auteurs la mentionnent : BRÉGEON et al. (1978), CASTELNAUD (1978), Anonyme (1979), TRIBONDEAU 
(1985). Ce sciaenidé se reproduirait dans la Gironde. « De grandes troupes de géniteurs se forment au 
printemps » (Anonyme, 1979 : 162) plus précisément de la mi-mai à la fin juillet. Après le frai les poissons 
retourneraient à la mer. Les frayères seraient situées entre Meschers et Mortagne dans la moitié droite de 
l'estuaire (Anonyme, 1979 : 162), autour du banc des Marguerites (BRÉGEON et al. 1978 : 12). Toutefois, 
il n'y aurait pas un bon recrutement tous les ans (BRÉGEON et al. 1978, 4 : 12 ; Anonyme, 1979 : 163) : 
« Il semble donc que depuis environ 5 ans, seule l'année 1976 ait donné lieu à la manifestation d'une 
reproduction effective de maigres dans l'estuaire de la Gironde ». 

Croissance. 

La croissance du maigre dans le golfe n'a pas non plus été étudiée. BRÉGEON et al. (1978, 4 : 11-12) 
ont capturé, en 1977, 131 individus de 12 à 34 cm avec des tailles moyennes de 17 cm en mai, de 23 cm 
en août et de 29 cm en septembre. Ces poissons sont tous issus de la génération de 1976, leurs écailles 
ne présentant qu'un seul anneau. Ils mesuraient au mois d'octobre de l'année précédente, celle de leur 
naissance, 9 à 10 cm (Anonyme, 1979 : 162). La croissance du maigre serait donc très rapide. Les seules 
données sur des individus plus âgés sont fournies par TlXERANT (1974 : 96). 11 indique, suite à la lecture 
de quelques otolithes en provenance de la côte atlantique française, qu'une femelle de 68,5 cm et des 
individus de 1,15 m et 1,30 m avaient passé respectivement 5, 12 et 14 hivers. 

Alimentation. 

Les jeunes (groupe I) se nourrissent de petits crustacés (mysidacés et crevettes) abondants dans le bas 
estuaire de la Gironde (BRÉGEON et al. 1978, 4 : 12). Les adultes poursuivent les bancs de poissons péla­
giques, clupéidés et mugilidés d'après TREWAVAS (1973 : 138), sardines et harengs (CASTELNAUD, 1978 : 
41), chinchards (TRIBONDEAU, 1985 : 9). Les auteurs anciens notaient que les pêcheurs de Royan (DUHA­
MEL DU MONCEAU, 1777 : 138), du Verdon et la Teste (LAPORTE, 1853 : 182) prétendent que l'arrivée 
des maigres annonce celle des sardines. LOZANO REY (1952, 2 : 233) signale qu'au cours des pêches à 
la sardine avec de la dynamite, des maigres sont également tués. Il faut dire que la sardine accomplit des 
migrations cycliques du large vers la côte au printemps, de la côte au large en hiver. L'été elle est à proximité 
du rivage (QuÉRO, 1984 : 131). S'il existe un lien entre les migrations de ces deux poissons, il est plus 
probable que le prédateur suive sa proie, plutôt que l'inverse. 

Taille maximale. 

Différents auteurs indiquent une taille maximale de 2 m. Toutefois, parmi les chiffres précis concernant 
des maigres capturés dans le Golfe, les exemplaires les plus grands sont signalés par PESNEL (1960) avec 
un spécimen de 1,80 m et 103 kg (?) pris en 1951 au carrelet à St-Palais-sur-Mer et par POSTEL (1964 : 
249). Il s'agit d'un poisson de 1,75 m et 43 kg pris à la traîne à Quiberon le 25-10-1961. Nous avons 
retrouvé dans des dossiers une photographie extraite d'un journal en date du 16-6-1953 représentant un 
maigre pêche sur la côte du Porge (Gironde) mesurant 1,82 m et pesant 45 kg. Plus récemment OLIVER 
et LAFON (1981) à Arcachon ont eu un spécimen de 1,06 m et 33 kg. 

Emission de grondements. 

Les maigres émettent des sons, de sourds bourdonnements, voire des grincements, ce qui, dans certai­
nes régions, les ont fait surnommer « poissons tambours ». Notons que le verbe « seiller » qui aux environs 
de La Rochelle selon DUHAMEL DU MONCEAU (1777, 3 : 139) concerne l'émission de bruits par ces pois­
sons est toujours utilisé en Gironde (TRIBONDEAU, 1985 : 89). DUHAMEL DU MONCEAU (1777, 3 : 138) 
notait que les pêcheurs « mettent de temps en temps l'oreille sur les bords de la chaloupe pour essayer 
d'entendre le chant du maigre » pour tendre leur filet. Il en est toujours ainsi en Gironde (Anonyme, 1979 : 
162 ; TRIBONDEAU, 185 : 10). Ce bruit est fort. « Il arrive même que l'on entende leur chant étant debout 
dans le bateau » (TRIBONDEAU, 1985) : « Demain je descends à Talmont pour écouter aux maigres ». 
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Rares captures au nord du golfe de Gascogne. 

Résumé. — Les auteurs ont recensé toutes les captures de maigre signalées au nord du golfe de Gascogne au xix< et 
XX" siècles. Ils mettent en évidence l'existence de fluctuations dans le temps, l'espèce étant occasionnelle de 1800 à 1849 et 
de 1950 à nos jours, moins rare de 1850 à 1899, presque totalement absente de 1900 à 1949. Les poissons ont presque tous 
été pris en été et en automne principalement de 1850 à 1899, plus tardivement aux autres époques. En outre, les captures 
sont d'autant plus décalées dans le temps que l'on s'éloigne du golfe de Gascogne. 

D'après les auteurs (WHEELER, 1969 ; TREWAVAS, 1973, ...) l'aire de distribution du maigre a pour 
limite septentrionale le nord des îles Britanniques et le sud de la Norvège. Ayant constaté dans le golfe 
de Gascogne que cette espèce se raréfiait au nord du pertuis d'Antioche, nous avons recherché à savoir 
quelle était la fréquence de ce poisson en Manche, en mer du Nord, ... 

Fréquence du maigre. 

De 1798 à 1983, le maigre a été signalé une cinquantaine de fois dans les régions septentrionales 
de l'Europe. 11 s'agit le plus souvent d'individus isolés. Toutefois quelques auteurs ont indiqué l'existence 
de captures relativement régulières. Il en est ainsi à Cherbourg ou à quatre reprises JOUAN écrit, en 1860 
(: 122) : « on en apporte cinq ou six individus par an, pendant l'été... » ; en 1874 (: 366-367) : « En 
1869, j'en ai compté huit sur le marché en juin et juillet ; pendant l'été de 1871, ils ont été plus communs, 
pendant les mêmes mois, et un jour, on en a apporté à la fois six de très grande taille » ; en 1874 (: 417) : 
« Tous les ans pendant l'été, on en apporte au marché, quelques grands ... » ; en 1891 (: 126-127) : 
« chaque année, ordinairement en juin et en juillet, on apporte au marché sept ou huit exemplaires, rare­
ment plus, de maigres ... ordinairement pris dans le voisinage des Casquets et du Cap de la Hague ». 
Toujours pour le Cotentin, mais à Barfleur, PESNEL (1960 : 45) indique « Les pêcheurs à pied — les Bas-
siers — qui, autrefois, tendaient des lignes de fond parmi les roches au cours des grandes marées capturaient 
assez fréquemment des Hauts-Bars (= maigres) sur nos côtes ». Plus à l'est, dans le Pas-de-Calais, GlARD, 
1888 (: 445) note « La Maigre ou la Carpe de mer des Boulonnais se pêche sur les sables de la Canche 
vers la fin de l'été ; on en trouve qui pèsent de 25 à 49 kil. » et pour la côte belge, VAN BENEDEN, 1873 
(: 314) écrit : « Poisson d'une grande taille que l'on prend quelquefois en été ». 

Ce poisson était donc régulièrement présent pendant et à la fin de la bonne saison dans le sud de 
la Manche. Toutefois c'était en très petit nombre. Il n'y a aucune commune mesure entre la fréquence 
de ce poisson le long des côtes du Cotentin ainsi que JOUAN l'a signalé et dans le golfe de Gascogne. 
Indiquons pour comparaison que plus de 23 tonnes de maigres ont été déclarées (le chiffre réel est donc 
nettement supérieur) pour le mois de juin 1961 dans un seul des petits ports de l'estuaire de la Gironde : 
Mortagne. D'autre part les captures régulières en Manche ont cessé à la fin du siècle dernier. PESNEL (1960 : 
45) écrit à ce sujet : « Il me souvient qu'il n'en avait attrapé qu'un seul à partir de 1900. J'en conclus 
qu'au début de la deuxième moitié du siècle dernier, les Maigres remontaient couramment en Manche et 
que cette migration annuelle s'est amenuisée jusqu'à cessation totale ». Récemment nous avons contacté 
le directeur de la halle à marée de Cherbourg, M. GuiLLEMARD. Il n'a jamais vu ce poisson dans son éta­
blissement. Or c'est un animal qui par son aspect et sa grande taille ne passe pas inaperçu. Notons égale­
ment que ni LE DANOIS (1913) dans sa « Contribution à l'étude systématique et biologique des poissons 
de la Manche occidentale », ni FORD (1931) dans « Pisces in Plymouth marine Fauna », ni LE GALL el 
CANTACUZÈNE (1956) dans 1' « Inventaire de la faune marine de Roscoff. Poissons » ne citent cette espèce. 

Périodes de captures (fig. 9). 

A l'exception d'une capture récente effectuée dans le sud-ouest de la Grande-Bretagne au mois de 
février (BLACKER, 1974), tous les autres exemplaires pour lesquels la date de pêche est indiquée ont été 
pris de juin à décembre avec un maximum (11 références) en août et un minimum (2) en décembre. Le 
maigre a donc été présent dans les régions septentrionales de l'Europe essentiellement en été, puis en automne. 

Si nous classons nos références par mois et par périodes de 50 ans, nous constatons que nous avons 
le même nombre pour 1800-1849, 1850-1899 et 1950-1983. En revanche pour 1900-1949 il n'existe qu'un 
signalement. Il s'agit en outre du seul maigre cité des eaux islandaises. Nous remarquons d'autre part qu'avant 
1850 et que depuis 1950, ces poissons ont été principalement signalés de la fin de l'été (août) à celle 
de l'automne (novembre) alors que de 1850 à 1899, la majorité de références concernent juin et juillet. 
Si nous consultons CUVIER (1830 : 41), on lit : « Les pêcheurs de Fécamp, qui me vendirent, en 1798, 
le premier que j'ai vu, ne le connaissaient point du tout. Il était également inconnu, en 1803, aux pêcheurs 
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de Dieppe, qui lui imposèrent le nom d'aigle ; mais depuis lors, ils en ont vu de temps en temps ». Il 
semble donc que de 1800 à 1849, de même qu'à partir de 1950, le maigre n'était pas régulièrement présent 
dans les eaux septentrionales de l'Europe. De temps à autre quelques individus y remontaient de la fin 
de l'été à la fin de l'automne. En revanche, dans la seconde moitié du XIXe siècle un certain nombre de 
ces poissons devaient être présents, tout au moins dans la moitié sud de la Manche. En effet dès juin-juillet, 
période de la reproduction, on en péchait à la côte, comme dans le golfe de Gascogne. 
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Si nous classons nos références par mois et par 
zone de captures, on constate que les maigres ont 
été pris sur les côtes françaises de la Manche de juin 
à novembre, principalement en juin-juillet (en 
moyenne à la mi-août), au Pays-Bas de juin à sep­
tembre, le plus souvent en août (en moyenne fin 
août), dans le sud-ouest de la Grande-Bretagne, de 
juin à février (en moyenne fin septembre) et le long 
des côtes anglaises de la mer du Nord de septembre 
à décembre (en moyenne mi-novembre). II semble 
y avoir un décalage dans le temps au fur et à mesure 
que l'on s'éloigne du golfe de Gascogne. 

Taille des prises (fig. 10). 

Nous avons reporté sur un graphique la taille 
des maigres, lorsqu'elle est indiquée, en les séparant 
selon que le poisson a été péché avant ou après 1900. 
On remarque qu'à l'exception d'un individu mesu­
rant 3 pieds, c'est-à-dire 91 cm, tous les exemplaires 

FlG. 9. — Captures de maigres au nord du golfe de Gascogne 
et signalements mensuels des captures par demi-siècle et par 
zone géographique. 

Catches of meagres to the north of the Bay of Biscay. Monthly 
records by half-century and by area. 
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Dahouet (Côtes-du-Nord) (ligne à congres) 
Moray Firth (Ecosse) 
3 milles de Portlethen (Kincardinesh.) 
12 milles S-E Berry Head (Devonsh.) 
Eddystone (Cornouailles) 

( ) 
» ( » ) 
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TABL. 1. — Captures de maigres au nord du golfe de Gascogne. 
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du XIXe siècle mesuraient plus d'un mètre et en majorité plus d'un mètre cinquante. En revanche, un peu 
plus de la moitié des poissons capturés après 1900 mesurent moins d'un mètre et il n'y eut qu'un seul 
de plus d'un mètre cinquante. Le spécimen le plus petit n'atteint que 28 cm. Il a été trouvé mort dans 
les eaux islandaises. Le plus grand est un exemplaire de 6 pieds 4 pouces (DAY, 1880-1884), c'est-à-dire 
environ 193 cm. Il aurait été péché dans le port de Cork en août 1840. Le plus lourd aurait pesé 400 
livres (DAY, 1880-1884) c'est-à-dire environ 181 kg (?). Il aurait été pris à l'automne 1843 à Mevagissey 
(Cornouailles, G.B.). 

Nbre d'individus 

] 
• • • • • 

1 
• • 

1 
L 

1900- 1983 

Nbre d'individus 

5C 

. • • • 

1800- 1899 

FlG. 10. — Tailles des maigres capturés dans les eaux de l'Europe septentrionale par siècle 

Length of meagres caught in northern European seas fay century, 

Analyse de quelques données historiques (1949-1985). 
avec la collaboration de D. DOREL (') 

Résumé. — L'analyse de captures de maigres à la ligne et au filet droit, de statistiques de pêche de petits ports de la 
Gironde et de diverses autres observations pour la période de 1949 à 1985, met en évidence de fortes fluctuations d'abondance 
liées à d'éventuels déplacements de ce poisson, arrivées en masse ou départs, et certaines années au manque de recrutement 
entraînant ultérieurement l'absence de juvéniles dans les nourriceries (estuaires de la Gironde et de la Seudre...). Ceux-ci y 
sont présents de mai à octobre, rarement entre avril et novembre, leur départ vers la mer étant fonction de la température. 
Les adultes sont sur les fonds de 10 m en avril-mai. Ils se reproduisent de la fin mai à la fin juillet. Ils restent à la côte l'été, 
rejoignant les fonds de 10 m en septembre, octobre, puis le large pour passer l'hiver. Les auteurs soulignent que les jeunes 
maigres sont capturés au chalut dès l'année de leur naissance. 

Captures à la ligne de 1949 à 1964 dans la Seudre et sur la côte sauvage d'Arvert (fig. 11). 

Louis FUCHS, pêcheur à la ligne amateur de La Tremblade, a noté régulièrement, de 1949 à 1964, 
les espèces (et leur nombre) prises le long de la Côte sauvage et dans l'estuaire de la Seudre (QuÉRO 
et ai, 1987). Il a péché ainsi 8 060 poissons dont 3 714 maigres qui sont de loin l'espèce la mieux représen­
tée (46 % de l'ensemble). Ses captures annuelles sont très irrégulières. Plus de la moitié des prises (2 296 
exemplaires) ont été réalisées au cours de seulement deux années (1961 et 1962) et plus des trois-quart 
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toire d'Ichtyologie générale et appliquée du Muséum national d'Histoire naturelle de Paris, J.-P. GOSSE de l'Institut royal des Sciences 
naturelles de Belgique, Josette PÉRÉ, bibliothécaire de la Société des Sciences naturelles de la Charente-Maritime, Gabriella BIANCHI 
de Bergen (Norvège), Anthony L. RlCE de I'Institute of Océanographie Sciences de Wormley (Grande-Bretagne) 

C) IFREMER Centre de Nantes, Ressources halieutiques - B.P. 1049, 44037 Nantes cedex 01. 
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(2 864 individus) de 1960 à 1962. Toutefois ce qui est surtout remarquable c'est l'existence de deux pério­
des d'abondance croissante, suivies de deux périodes de régression. En effet, de 1949 à 1952, les captures 
sont de plus en plus fortes (successivement 55, 98 et 221 exemplaires) puis elles diminuent à peu près 
régulièrement (66, 75, 14, 4 et 2) jusqu'en 1958, année où aucun maigre n'a été capturé. En 1959, ce 
poisson réapparaît, mais en grand nombre (173) pour devenir les trois années suivantes de plus en plus 
abondant (1960 : 568 ; 1961 : 1232 et 1962 : 1064), puis c'est de nouveau la coupure (1963 : 126 ; 
1964 : 16) provoquant l'abandon du pêcheur. 

NbrQ d individus 

1 000 -

500 —I 

N 

rf 

r" ^ Captures ( nbre md.] 

( j u i l l e t - septembre ) 

n 
1950 52 54 56 58 60 62 64 M A M J J A 5 0 N B J F 1950 52 54 56 58 60 62 64 

FlG. 11. — Nombre de maigres péchés à la ligne par L. FuCHS ; distribution mensuelle (%) ; juvéniles capturés en juillet-septembre 
en Seudre ; de 1949 à 1964. 

Number of meagres caught by line by L. FuCHS ; monthly catches (%) ; juveniles caught from July to September in the Seudre 
estuary ; from 1949 to 1964. 

La distribution de l'ensemble des captures en fonction du mois où elles ont été effectuées indique que 
les poissons ont été pris de mai à septembre mais presque tous de juin à août (97,5 % des individus). 
En effet, les maigres péchés en mai et septembre ne sont que de 4 et de 87 exemplaires alors que ces 
nombres s'élèvent à 625 en juin et à 1 500 environ en juillet (1 483) et août (1 515). Notons qu'en mai-juin 
les captures ont été réalisées le long de la Côte sauvage ; il s'agit alors surtout d'adultes. L. FUCHS a noté 
le poids de certains des individus pris en juin. Ces exemplaires pesaient de 6 à 28,5 kg. Début juillet la 
raréfaction des prises à partir de la plage amenait L. FUCHS à aller en bateau pêcher dans l'estuaire de 
la Seudre où il prenait des juvéniles. Les captures de ces jeunes poissons ont donc été réalisées en été : 
juillet, août et septembre. On notera leur absence de 1955 à 1958 et en 1964. 

Statistiques de pêche de Mortagne (Gironde) de 1956 à 1970 (fig 12). 

Avant que la station des Affaires maritimes de Mortagne soit rattachée à celle de Meschers, des statisti­
ques de pêches ont été établies par les syndics des gens de mer à partir des déclarations des pêcheurs. 
Elles concernaient une trentaine de petits bateaux, yoles ou filadières, qui dépendaient alors de cette station. 
Elles couvrent la période 1956 à 1970. Pour 1956, 1957, 1958, le maigre n'est pas mentionné. Ses captu­
res, dans la mesure où il y en a eu, doivent être incluses dans « Poissons divers ». Les premières mentions 
concernant cette espèce datent de 1959. Il est écrit dans la marge du cahier, à côté du récapitulatif des 
captures du 2e trimestre 1959 « très peu d'esturgeons, la rivière a été envahie par les maigres ». On observe 
en effet, en 1959, une forte augmentation des captures de juin : en 1956, à la rubrique poissons divers 
de ce mois, on a 2 810 kg ; en 1957 : 10 695 kg et en 1958 : 6 455 kg. On passe en 1959 à 18 585 kg 
de maigre, en 1960 à 18 900 kg de cette espèce (auxquels il faut ajouter 30 005 kg de poissons divers) 
et en 1961 à 23 545 kg. En outre nous avons remarqué de fortes différences de prix au kilogramme entre 
« les poissons divers » et le maigre. Cette dernière indication nous amène à penser qu'il s'en est peu péché 
de 1956 à 1958. Les captures annuelles de ce poisson sont d'un peu plus de 21 tonnes en 1959. Légère­
ment supérieures en 1960 (à peu près 241), elles doublent presque en 1961 (43 t) puis s'effondrent : 8t 
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en 1962, 3t en 1963. Postérieurement sauf en 1968 où elles sont voisines de 4 t (nous n'avons pas de 
chiffres pour 1966), elles se situent entre 10 et 13 t. Les maigres ont été péchés entre mai et décembre, 
mais pour plus de la moitié en juin (59,5 %). Toutefois signalons que la capture au cours des années 
1961-1962, d'environ 1 tonne de ce poisson en décembre et même de deux tonnes en novembre, nous 
surprend. Cela ne correspond pas à l'ensemble des autres données dont nous disposons. Nous ne sommes 
pas certains de l'exactitude de ces indications. Pour connaître l'importance des juvéniles dans les captures 
totales nous n'avons conservé que les chiffres d'août à décembre car en juillet il se pêche encore des adultes. 
On notera l'absence de petits maigres en 1959, en 1963 et en 1964. 

Captures (10 Kg) 
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FlG. 12. — Captures (kg) de maigres à Mortagne ; distribution mensuelle (%) ; juvéniles capturés en août-décembre ; de 1959 à 1970. 

Catches (kg) of meagres at Mortagne (Gironde estuary) ; monthly catches (%) ; juvéniles caught from Augus t to December ; 

from 1959 to 1970. 
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FlG. 13. — Captures (kg) de maigres à Meshers , distribution mensuelle (%) , juvéniles capturés en août-novembre ; de 1964 à 1985. 
Catches (kg) of meagres at Meshers (Gironde estuary) ; monthly distribution (%) ; juveniles caught from August to November , 
from 1964 to 1985. 
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Statistiques de pêche de Meschers (Gironde) de 1964 à 1985 (fig. 13) 

Les statistiques de pêche de la station des Affaires maritimes de Meschers présentées ici comprennent 
celles de Mortagne pour les années 1964 à 1970. Comme les précédentes elles sont établies à partir des 
déclarations des pêcheurs et les chiffres indiqués sont sans doute inférieurs d'un tiers, si ce n'est de la moitié, 
aux captures véritables. Ils permettent toutefois de voir l'évolution de l'abondance du maigre. On peut sépa­
rer la période étudiée en trois parties : 1964-1972 ; 1973-1976 ; 1978-1985. De 1964 à 1972 en dehors 
d'une année faste (1965 avec 54,3 tonnes) et de deux mauvaises (1968 : 9,2 t et 1971 : 9 t) les captures 
se situent entre 17 et 25 tonnes. De 1972 à 1973, comme nous l'avons déjà signalé, les gros individus 
ont disparu. Les prises sont alors peu abondantes (1,2 à 2,61) et ceci jusqu'en 1976. Puis de 1978 à 
1985 elles augmentent se situant autour de 6 à 7 tonnes à trois exceptions près (1980 : 4t, 1982 : 3t 
et 1985 : 3t). Les poissons ont été péchés d'avril à novembre (fig. 13) mais en majorité (58,3 %) en juin. 
Notons toutefois qu'avant 1973 les captures de juin représentent 67,1 % des prises annuelles et qu'à partir 
de cette très mauvaise année elles ne correspondent plus qu'à 23,7 % de l'ensemble. La pêche autrefois 
basée sur les adultes s'est donc reconvertie sur les juvéniles. Notons qu'en 1984 et 1985, il s'est pris, à 
notre connaissance, pour la première fois en Gironde, quelques maigres au mois d'avril (1984 : 20 kg ; 
1985 : 12 kg). La distribution des captures d'août à novembre (fig. 13) met en évidence l'absence de jeunes 
en 1964, 1971, 1973, 1974, 1975 et 1976. 

Observations à la Halle à marée de La Rochelle. 

Ces observations à la Halle à marée de La Rochelle sont très fragmentaires. Nous n'avons commencé 
à nous intéresser au maigre qu'en 1974 après avoir constaté sa presque disparition en 1973. Ce ne sont 
pas des relevés systématiques mais seulement des observations réalisées lors de passage de la Halle à marée. 
Elles fournissent toutefois quelques indications qui nous semblent intéressantes. Nous présentons les plus 
remarquables en fonction de l'engin de pêche utilisé. 

• Filets maillants : nous avons observé quelques captures importantes à une époque où ce poisson 
s'était fortement raréfié. Elles ont été effectuées au début de l'automne, en octobre sur de petits fonds. 
Ainsi le 29 octobre 1974, il a été débarqué, au port de La Rochelle par le « Souris des mers », une tonne 
de maigres, pêchée dans le secteur de La Coubre par 10 m de profondeur. D'autre part, le 1er octobre 
1975, il y avait une capture de 650 kg de ce poisson en provenance du sud d'Hourtin. Notons en outre 
le débarquement, le 16 octobre 1975, de 250 kg péchés à Rochebonne. Nous avons aussi relevé quelques 
prises, plus faibles (de la dizaine d'exemplaires à 50 kg) en février 1975 et 1976 et en mars 1975. 

• Chalut pélagique : nous avons observé en novembre 1978 un exemplaire de 1,10 m pris au chalut 
pélagique à Rochebonne entre 50 et 100 m. Il en a été également péché avec le même engin en novembre 
1979 (15 et 50 kg) et en octobre 1980 (1 exemplaire de 25 kg pris à la côte, face au Plomb). 

• Chalut de fond des coureauleurs : cette pêche est effectuée dans les pertuis charentais, c'est-à-dire 
entre les îles de Ré et d'Oléron et le continent, donc par petits fonds. Nous avons relevé la capture de 
12 individus adultes pesant de 4 à 33 kg (16,4 kg en moyenne). Ils ont été pris pendant la période estivale, 
8 en août dont 6 en 1983, 2 en juillet, 1 en juin et septembre, de 1981 à 1984. 

• Chalut de fond de la pêche artisanale : le chalut de fond étant l'engin de pêche le plus utilisé au 
port de La Rochelle, est celui qui nous a fourni le plus d'indications. Tout d'abord en 1975 et au début 
de 1976, époque où le maigre était peu fréquent, nous avons noté la présence d'exemplaires isolés dans 
les apports. Puis le 31 août 1977 nous avons observé de nombreux juvéniles : 300 kg pour « La Palud », 
30 spécimens pour le « Carrousel », quelques exemplaires pour le « Jatipa ». Ces poissons provenaient 
du secteur statistique C1EM 8B15, situé au sud d'Hourtin sur les fonds de 40 à 50 m. Il s'y péchait depuis 
quelques jours une demi-caisse par bateau, d'après les professionnels. La capture en été de juvéniles à 
cette profondeur et en ces lieux ne correspond pas à nos autres données. Nous sommes allés consulter 
les registres météorologiques de La Rochelle. Nous avons constaté que le 22 août 1977 la température 
journalière (16°4) était nettement inférieure à la normale (20°5, moyenne du jour calculée sur les années 
1947 à 1985). Des températures journalières inférieures à 17° ont également été mesurées les 28, 29 et 
30 août. Le 30 elle était de 15°3, avec un minimum à 10°4, la moyenne (1947 à 1985) de ce jour 
étant de 18°7. La fin du mois d'août particulièrement froide a donc amené une partie des juvéniles à 
quitter les estuaires (il en restait encore le 10 septembre, fig. 9). 

D'autres captures de jeunes maigres ont été observées mais à des périodes plus conformes avec nos 
résultats précédents. Ainsi le 13 octobre 1982 il en est débarqué 500 kg par le « Myosotis » en provenance 
de l'ouest de Montalivet par 25 m de fond, le 28 septembre 1983 : 200 kg ; le 24 octobre 1983 : 700 kg 
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péchés à Montalivet, Hourtin, Ferret ; le 7 décembre 1983 : 600 kg, ..., en novembre-décembre 1985 
de grandes quantités sont pêchées. De même en janvier 1986, il se prend de 100 à 250 exemplaires d'une 
vingtaine de centimètres par bateau. 150 kg sont pris au nord d'Hourtin, en avril de la même année. Ces 
captures sont donc effectuées à partir de l'automne et jusqu'au printemps, ce que nous savions déjà. Ce 
qu'il faut souligner, c'est que dès l'année de leur naissance (octobre 1982, novembre-décembre 1985), 
les jeunes maigres sont péchés en grandes quantités. Connaissant la croissance rapide de cette espèce, 
on ne peut que fortement regretter un tel état de fait. 

Quelques indications du comité régional « Côte d'Argent-Côte Basque » de la Fédération française 
des pêcheurs en mer. 

D'après Daniel SUBIRON de la Fédération française des pêcheurs en mer de Biarritz, il s'est péché des 
jeunes maigres dans l'estuaire de l'Adour qui pourrait être aussi comme ceux de la Gironde et de la Seudre 
une zone de nourricerie de ce poisson. Toutefois, après une enquête effectuée à notre demande, notre 
collègue P. PROUZET nous écrit au sujet de la pêche du maigre dans l'estuaire de l'Adour : « très rare, 
quelques individus et jamais de très gros (2 à 4 kg) ». D. SUBIRON signale en outre la capture au printemps 
1978 de spécimens de 700 à 800 g sur les plages d'Anglet, de Bidart et d'Ondres. En 1979 ce furent 
des poissons de 1,7 à 2 kg ; en 1980 de 3,5 kg ; en 1981 deux exemplaires de 7 à 8 kg, l'un dans l'estuaire 
de l'Adour, l'autre sur la plage de Bidart, ... Il semble que tous ces individus appartiennent à la même 
classe d'âge, c'est-à-dire celle de 1976. 

Captures au filet droit de 1982 à 1985 dans le secteur de Contis (fig 14) 
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FlG. 14. — Nombre de maigres péchés au filet droit par V. FROUSTEY dans la 
région de Contis (Landes) et poids moyens (kg) ; de 1982 à 1985 

Catches of meagres caught by net (« filet droit ») fay V. FROUSTEY around Con­
tis (Landes) and mean weight (kg) ; from 1982 to 1985 

Notre ancien collègue, Vincent FROUSTEY, a quitté l'ISTPM pour devenir un professionnel de la pêche 
au filet droit le long de la côte des Landes dans la région de Contis. Ayant gardé les habitudes acquises 
antérieurement, il relève par écrit toutes les captures qu'il a effectuées. De 1982 à 1985 il a péché 135 
maigres dont le poids total est de 169 kg. Ses prises ont surtout été abondantes en 1984 (113 individus), 
principalement au printemps : mai (83 exemplaires) et avril (16). Notons la capture de 13 poissons en 
septembre 1983 et de 11 autres en octobre 1984. Le poids moyen de ses prises varie de 800 g à 5,5 kg. 
Il s'agit de poissons nés pour les plus gros peut-être en 1976, pour les moins lourds soit en 1982, soit en 1983. 

Les auteurs tiennent à remercier pour l'aide qu'ils leur ont apportée Christian Biardeau, syndic des gens de mer de Meschers, 
Guy Delmas de l'IFREMER, station d'Arcachon, Albert Derat et Yvon Robert, pêcheurs du bas estuaire de la Gironde, Joseph Fonte-
neau et Marie-Pierre Lussier de l'IFREMER-La Rochelle, Louis Fuchs, vinaigrier de La Tremblade, Vincent Froustey, pêcheur dans 
la région de Contis, Daniel Subiron du comité régional « Côte d'argent-Côte basque » de la Fédération française des pêcheurs en 
mer et Patrick Prouzet de la station 1FREMER de St-Pée-sur-Nivelle. 
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Captures par les navires océanographiques. 
avec la collaboration de D. DOREL ('), A. FOREST f ) , R. GUICHET f ) et J.-P. L É A U T É f ) 

Résumé. — Environ 920 maigres ont été péchés de 1965 à 1987 par les navires océanographiques dans le golfe de Gasco­
gne, uniquement entre le sud du bassin d'Arcachon (44°30'N) et le nord des pertuis charentais (46°20'N) entre 10 et 80 m 
de profondeur, mais en presque totalité entre 20 et 40 m. Ils ont été pratiquement presque tous pris en automne et en hiver, 
la seule capture estivale concerne des adultes et deux des trois spécimens provenant des fonds de 10 m. La plupart des poissons 
appartiennent aux deux premières classes d'âge. La croissance est rapide mais peut varier très fortement d'une fois sur l'autre : 
la taille moyenne varie entre 32 et 44 cm vers 1 an et demi, âge où le poids moyen peut être voisin de 360 g ou d'un kilo­
gramme. La croissance est estivale. Celle des jeunes maigres a lieu dans les nourriceries, dont les estuaires de la Gironde 
et de la Seudre. Il se rend en mer pour passer l'hiver au cours duquel il ne grandit pas. Le recrutement n'a pas lieu régulière­
ment. Il a été bon en 1964, 1982, 1983, 1985, 1986, mauvais ou nul en 1966, 1977 et 1980. 

Au cours des 48 campagnes de chalutages de fond effectuées sur le plateau continental du golfe de 
Gascogne avec les bateaux de recherches de l'IFREMER (ou antérieurement à 1985, de PISTPM) : « Tha-
lassa », « Pelagia », « Roselys II », « Gwen Drez », 920 maigres environ ont été pris. Possédant pour ces 
captures des indications précises sur les dates et les lieux de pêche (latitude, longitude, sonde) ainsi que 
sur les poissons eux-mêmes (généralement nombre, poids et souvent également la taille), nous les avons 
analysées et en présentons ci-après les résultats. 

Distribution géographique et bathymétrique des captures (fig. 15 et 16) 

FlG. 15. — Lieux de capture du maigre par les navires océanographiques et leur abondance relative (à gauche) 
Positions de la campagne de chalutages effectués en novembre-décembre 1982 (à droite). 

Localities and relative abundance of catches of meagres by the océanographie research vessels (left). Trawling 
stations in November-December 1982 (right). 

{") 1FREMER Station de La Rochelle, Ressources halieutiques - B.P. 7 L'Houmeau, 17137 Nieul-sur-Mer, France 
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Sur plus de 1800 chalutages effectués entre 1965 et 1987, le maigre n'a été péché que 95 fois. Les 
lieux de capture sont tous localisés dans la bande côtière située entre le sud du bassin d'Arcachon (44°30'N) 
et le nord des pertuis charentais (46°20'N). La majorité d'entre eux se trouvent dans le sud de la zone, 
de part et d'autre d'Hourtin. Il faut remarquer que tout le plateau n'a pas été également prospecté, en 
particulier au sud d'Arcachon. En effet, à l'exception des deux grandes campagnes de 1973 et 1976 où 
les stations étaient réparties sur l'ensemble du golfe et d'une campagne effectuée en octobre-novembre 1982 
dans le sud des Landes, les autres ne permettent pas de se faire une idée exacte de la distribution du 
maigre, principalement vers le sud. 

En classant les captures en fonction de leur profondeur (fig. 16), on constate qu'elles ont toutes été 
réalisées dans les eaux côtières. La pêche la plus profonde (1 exemplaire) a, en effet, été effectuée à 82 m. 
La presque totalité des prises (95,7 %) proviennent des fonds de 20 à 40 m. En dehors de ces sondes, 
les captures ont été très faibles : 24 individus à 50 m, 3 à 60 m, 9 à 70 m, 1 à 80 m et 3 à 10 m. 

Epoques de captures. 

Les 48 campagnes de chalutages se 
répartissent sur 11 mois (fig. 17). Il n'y en 
a pas eu en septembre et seulement une en 
janvier, mars, avril et décembre. Les mois 
où nous avons le plus de données sont mai 
(11), novembre (10) et février (9). Sur les 
25 opérations de prospection effectuées 
d'octobre à mars, des maigres ont été pêches 
au cours de 21 d'entre elles. En revanche, 
sur les 23 campagnes réalisées d'avril à août, 
il n'en a été pris qu'une fois. Il s'agit alors, 
d'une part d'adultes (7 et 8 kg), d'autre part 
de deux des trois exemplaires capturés sur 
les fonds de 10 m. Il faut noter toutefois que 
nous n'avons pas beaucoup prospecté cette 
zone étant donné le tirant d'eau élevé de 
certains de nos bateaux (« Thalassa » et 
« Pélagia »). 

En automne, 384 maigres ont été 
péchés dont 1 à 10 m, 195 à 20 m, 72 à 
30 m, 107 à 40 m et 9 à 50 m. En hiver, 
538 individus ont été pris dont 146 sur les 
fonds de 20 m, 161 sur les fonds de 30 m, 
203 sur les fonds de 40 m, 15 sur les fonds 
de 50 m, 3 sur les fonds de 60 m, 9 sur 
les fonds de 70 m et 1 sur les fonds de 
80 m. Nous n'en avons pas eu au 
printemps. Ces poissons n'arrivent donc sur les fonds prospectés qu'en automne. Ils y restent pendant tout 
l'hiver. Dans l'ensemble ils s'y trouvent même un peu plus profondément qu'à la saison précédente. Puis 
ils quittent ces lieux de pêche avant ou au début du printemps. 

FlG. 16. — Nombre de maigres capturés (%) dans le golfe de Gascogne 
au cours des campagnes océanographiques en fonction de la profon­
deur et de la saison. 

Seasonal and depth distribution of number 
Bay of Biscay fay research vessels. 

meagres caught in the 

Composition en taille des captures. 

Sauf exceptions (janvier 1982, août et octobre 1984, février 1985 et février 1986), les poissons captu­
rés ont été mesurés. Leurs tailles (fig. 18) s'échelonnent entre 7 et 69 cm. En majorité ce sont de jeunes 
exemplaires distribués d'une part entre 7 et 27 cm et d'autre part entre 27 et 49 cm. Ils constituent souvent 
dans ces intervalles de longueur des histogrammes bien développés et individualisés. Les plus petits (7 à 
27 cm) ont été péchés soit au cours de l'année de leur naissance (groupe 0 : novembre 1976 et 1982), 
soit vers la fin de leur premier hiver (groupe 1 : mars 1977, février 1983, 1984 et 1987). Les individus 
de 27 à 48 cm ont été capturés soit avant (groupe 1 : novembre 1965 et 1986, octobre 1977, 1983 et 
1984) soit au terme (groupe 2 : mars 1966, février 1984 et 1987) de leur second hiver. 



Croissance en taille. 

Sur la figure 18 nous avons porté pour les groupes d'âge 0,1 et 2 les tailles moyennes et extrêmes 
de nos échantillons ainsi que celles de poissons capturés en Gironde en mai, août et septembre 1977 par 
BRÉGEON et al. (1978). Nous retrouvons à six reprises les maigres de la classe 1976 (c'est-à-dire nés au 
cours de l'année 1976) : en novembre 1976 nous avons 12 individus de 14,3 cm de taille moyenne ; en 
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FlG. 17. — Représentation mensuelle de 1965 à 1987 des campagnes de prospection des navires océanographi­
ques dans le golfe de Gascogne avec indication du nombre de maigres capturés. 

Monthly distribution from 1965 to 1987 of trawling in the Bay of Biscay by océanographie vessels with number 
of meagres caught. 

mars 1977, 242 exemplaires de 14,8 cm ; en juillet 1977, 51 maigres de 17,5 cm ; en août 1977, 
70 spécimens de 23,3 cm ; en septembre 1977, 12 poissons de 28,6 cm ; en octobre 1977, 47 individus 
de 32,1 cm. Ces données nous permettent de suivre la croissance des poissons de la première classe d'âge, 
nés au début de l'été 1976. A l'aube de leur premier hiver, quelques mois après leur naissance, ils atteignent 
déjà 14 à 15 cm. Un an après ils mesurent 32 cm. Le taux de croissance en 1977, de 17 à 18 cm est 
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FlG. "18. — Distribution mensuelle des maigres capturés au cours des campagnes océanographiques 
(classes d'âge 0, 1 et 2) en 1964, 1976, 1982, 1985 et 1986 en fonction de leur taille moyenne. 
Monthly distribution of meagres caught during the océanographie cruises (age class 0, 1 et 2) in 
1964, 1976, 1982 et 1986 with mean and extreme lenghts. 



- 52 -

assez élevé et pourtant nos autres données montrent qu'il peut être beaucoup plus grand. Ainsi, en ce 
qui concerne les maigres de la classe 1982 pour lesquels nous disposons de 5 échantillonnages différents, 
nous avons les valeurs suivantes : du 27 octobre au 4 novembre 1982, 166 exemplaires de 16,6 cm ont 
été pêches à la côte ; les 9 et 10 novembre 1982, 22 individus de 19,4 cm ont été pris plus profondément 
entre 35 et 44 m ; puis nous avons en février 1983, 24 poissons de 19,9 cm ; en octobre 1983, 27 spéci­
mens de 42,9 cm ; en février 1984, 32 individus de 42,5 cm. Les maigres de la classe 1982 atteignent 
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FlG. 19. — Distribution en taille des maigres capturés au cours des campagnes océanographi­
ques avec indication pour les deux premières classes d'âge des années de naissance. 

Length distribution from 1965 to 1987 of meagres caught during the océanographie cruises 
with indication of birth-year for the first two lenght classes. 

done 17 à 20 cm au premier hiver et 42 à 43 cm au second. Leur croissance est beaucoup plus rapide 
que celle de la classe 1976. Ils mesurent en moyenne 2 à 6 cm de plus au premier hiver et l'année suivante, 
avec un taux de croissance de 23 cm, ils gagnent encore au moins 5 cm sur les poissons de 1976. A 
un an et demi leur taille moyenne est de 10 à 11 cm plus grande, ce qui est considérable. Notons que 
la croissance du premier groupe a également été très rapide pour les classe 1983 et 1986. En effet, les 
exemplaires capturés en février 1984 et 1987 mesurent en moyenne respectivement 20,3 cm et 20,2 cm. 
Il en est de même du second groupe de la classe 1985 : 43,4 à 43,9 cm au cours de la saison froide 
1986-87. En revanche le groupe 1 de la classe 1964 atteint le second hiver avec des longueurs plus proches 
de celles de la classe 1976. 

Grâce aux données de BRÉGEON et al. (1978), il est possible de se faire une idée de l'évolution du 
taux de croissance du maigre au cours de l'année : 0,5 cm pour les 146 jours séparant les prélèvements 
du 10.11.1976 et du 6.03.1977 ; 2,7 cm pour les 81 jours entre le 6.03.1977 et le 26.05.1977 ; 5,8 cm 
pour les 75 jours entre le 26.05.1977 et le 9.08.1977 ; 3,5 cm pour les 35 jours entre le 10.09.1977 
et le 15.10.1977. On constate (fig. 20) que le taux de croissance journalier est nul ou presque de novembre 
1976 à mars 1977. Il commence à progresser de mars à mai puis il augmente considérablement, plus du 
double à chacune des deux périodes suivantes mai-août et août-septembre, culminant au cours de cette 
dernière. Il régresse alors rapidement bien qu'étant encore très élevé en septembre. La croissance du maigre 
est donc essentiellement estivale. 
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Croissance en poids. 

Nous ne disposons malheureusement pas de tous les poids correspondant aux poissons mesurés. Tou­
tefois, nous avons quelques données au nombre de trois pour les individus de la classe 1976 (en moyenne 
29 g en novembre 1976 ; 35 g en mars 1977 et 360 g en octobre 1977), de deux pour ceux de la classe 
1982 (48 g en octobre 1982 et 981g en octobre 1983) et une pour 1985 (1 120 g en novembre 1986). 
Ces quelques chiffres montrent qu'il peut y avoir pour des poissons de même âge des écarts de poids 
considérables d'une année sur l'autre. D'autre part, lorsque les conditions du milieu sont favorables 
(1982-1983), le maigre peut atteindre 1 kg à l'âge d'un an et demi, ce qui est à notre connaissance un 
record pour la région. 

La figure 20 représente également une courbe taille-poids réalisée par l'un d'entre nous (D. DOREL) 
à partir de pesées faites sur 742 exemplaires. 
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Recrutement 
et nourriceries. 

Les résultats des campagnes 
de chalutages nous permettent 
également de constater que le 
recrutement ne se fait pas norma­
lement tous les ans (fig. 18). Il a 
eu lieu en 1964, 1976, 1982, 
1983, 1985 et 1986. Notons que 
les recrues apparaissent irréguliè­
rement dans les captures effec­
tuées pendant l'automne de l'an­
née de leur naissance. Si on cons­
tate leur présence en novembre 
1976 et novembre 1982, ce n'est 
pas le cas en octobre 1983 et 
novembre 1986. Par contre, on 
les a toujours pêchées pendant 
leur premier hiver (mars 1977, 
février 1983, février 1984, février 
1987). On peut donc en conclure 
qj'il y a eu peu ou pas de recru­
tement en 1965 (mars 1966), en 
1966 (octobre 1967), en 1979 
(février 1980), en 1980 (février 
1981) et 1981 (février 1982). 

Si on compare les figures 17 
et 20, on remarque que les cap­
tures de maigre en mer ont lieu 
pendant les mois où ce poisson 
ne grandit pas ou très peu. Pen­
dant la période de croissance, à 
la belle saison, on sait que les jeu­
nes se trouvent dans les estuaires 
de la Gironde et de la Seudre. 
Ces secteurs constituent les nour­
riceries du maigre. Y en a-t-il 
d'autres ? 

FlG. 20. — Variations mensuelles du taux de croissance en 1977 des maigres nés en 1976. Relation taille-poids du maigre 
W = 0,00826 L 3-059 (d'après D. DOREL). 

Monthly variations oj growth rate during 1977 of meagres born in 1976. Length-weight relationship of the meagre W = 0,00826 
L 30S9 (after DOREL). 
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Influences du milieu. 
avec la collaboration de A. FOREST f ) et J.-L. L É A U T É f ) 

Résumé. — L'observation simultanée des années ayant eu un recrutement de maigres de celles qui en furent dépourvues, 
avec les températures mensuelles et décadaires de l'air, et mensuelles et ponctuelles de l'eau, montre l'existence d'une période 
critique en juillet et plus spécialement au cours de la deuxième décade. Le recrutement n'a lieu que dans une eau à plus de 
20 à 21 °C. En outre, ce poisson n'est présent en Gironde que lorsque la température atteint environ 13 °C. La salinité varie 
alors de 9,1 à 30,5 %>. Pour la période 1949-1986, les années susceptibles ou ayant eu un recrutement sont mises en évidence. 

Dans une analyse des résultats de quinze années de pêche à la ligne (1950-1964) aux environs de 
La Tremblade (QuÉRO et al., 1987), nous avions remarqué que les captures importantes, en Seudre, des 
espèces à affinités méridionales et plus particulièrement du maigre, se situaient peu après des années chau­
des. Ayant, depuis, progressé dans la connaissance de la biologie de ce poisson et constaté que son abon­
dance était fonction d'un recrutement des plus capricieux, il nous a semblé intéressant d'essayer de voir 
quel rôle pouvaient jouer les conditions climatiques. Agissaient-elles sur la maturation, la ponte, l'éclosion, 
la vie pélagique, le passage à la vie benthique ? 

Relations entre le recrutement et la température. 

L'analyse des captures effectuées à bord des navires océanographiques nous a permis de différencier 
des années où le recrutement a été bon ou très bon (1964, 1976, 1982, 1983, 1985, 1986) et d'autres 
où il a été mauvais, voire nul (1965, 1966, 1977, 1980, 1981). D'autre part, nous disposons, pour 1947 
à 1986, des températures moyennes mensuelles de l'air à La Rochelle (Station de la Météorologie nationale 
du Bout Blanc). Nous les avons portées, mois par mois, sur un graphique, pour les 11 années, précitées, 
en distinguant celles à bon recrutement des autres. Ces deux groupes se mélangent allègrement de janvier 
à mai et d'août à décembre mais s'isolent l'un de l'autre en juin et surtout en juillet. Les bonnes années 
y sont en effet nettement au-dessus de la moyenne des températures de juillet à La Rochelle (calculée 
de 1947 à 1981), les mauvaises en dessous. 

Disposant de valeurs moyennes par décade, nous avons refait le même type de graphique (fig. 21) 
avec les mêmes années, mais en se limitant à juin, juillet et août pour essayer de mettre en évidence soit 
un débordement de la nette séparation de nos deux groupes sur juin ou sur août, soit sa limitation à une 
période plus courte. C'est le second cas qui apparaît. En effet, tout d'abord, les années à recrutement 
ne sont situées au-dessus des moyennes décadaires (calculées de 1951 à 1980) qu'en juillet. Ce n'est jamais 
le cas en juin et août. D'autre part, si deux mauvaises années se mélangent aux bonnes au cours des 
première et troisième décades de juillet, ce n'est pas le cas entre les 11 et 20 de ce mois où nos deux 
groupes restent bien séparés. 

Années à maigres de 1949 à 1986. 

En reprenant les données historiques sur les captures de jeunes maigres tout en consultant les tempéra­
tures mensuelles et décadaires de juillet, pour les années correspondantes, il doit être possible de déterminer 
s'il y a eu, ou non, un recrutement, tout du moins un très bon. Regardons comment des années à maigres 
que nous connaissons (1964, 1976, 1982, 1983) se traduisent dans les statistiques des pêches à Meschers 
(fig. 13) de août à novembre. Au cours de ces quatre mois, comme nous l'avons vu, il n'y a plus que 
des juvéniles, les derniers adultes ayant quitté la Gironde fin juillet. Le bon recrutement de 1964 se traduit, 
l'année suivante (1965), par un très fort accroissement des apports. Il en est de même pour celui de 1982 
et probablement également pour 1976, les données de 1977 manquant. Par contre, celui, plus faible, de 
1983 n'apparaît pas nettement. Notons, d'autre part, que de mauvaises années à maigres, comme 1981, 
peuvent être suivies, elles aussi, d'une augmentation des prises. Nous observons des accroissements, en 
Seudre après 1949, 1950, 1958, 1959, 1960, à Mortagne après 1959, 1960, 1964, 1967, 1968, 1969, 
à Meschers après 1964, 1966, 1968, 1969, 1971... Si nous regardons leurs températures moyennes en 
juillet et, plus particulièrement, celles de la deuxième décade du mois, nous constatons que la plupart d'en­
tre elles sont au-dessus de la moyenne, aussi ce sont probablement des années à recrutement : 1949, 1950, 
1958, 1959, 1964, 1967, 1969, 1971. En revanche ce n'est pas le cas pour 1960 et 1968 que nous 
éliminerons. Quand à 1966, nous savions déjà qu'il n'y avait pas eu de maigres. En 37 ans le nombre 
d'années de recrutement s'élèverait au moins à 13, à peine un peu plus du tiers de la période étudiée. 
On notera pour la deuxième décennie qu'à l'exception de 1955 toutes les années de plus de 20 °C sont 
bonnes. 
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Signalons que, avant de comparer les captures des jeunes maigres aux conditions climatiques décade 
par décade, l'arrivée de juvéniles en Seudre en 1959 nous semblait inexplicable. L'année 1958 avait été, 
en ce qui concerne la température, très moyenne : 12°4C (12°5C pour 1947 à 1981). Elle avait eu un 
mois de juillet plutôt froid 18°3C (19°4C pour 1947 à 1981). Ce n'est qu'ultérieurement que nous avons 
constaté un net réchauffement au cours de la deuxième décade 19° IC (seulement 17°7C à la première 
et 18°4C à la troisième). 
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FlG. 21. — Températures décadaires de l'air à La Rochelle de quelques années à bon recrutement de mai­
gres et de quelques autres sans recrutement 

Ten day mean air temperatures at La Rochelle in some years with significant recruitment and some 
other years without recruitment. 
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Les températures de l'eau en Gironde. 

Nous avons comparé nos pêches aux températures de l'air, à défaut d'avoir, pour l'eau, une série 
historique aussi complète et aussi longue. Toutefois, il existe des données pour la Gironde, récoltées par 
le R.N.O. (Réseau National d'Observation de la Qualité du Milieu Marin) et par l'E.D.F. Le premier de 
ces organismes effectue le long des côtes françaises, depuis juin 1974, un suivi de l'eau : de sa qualité, 
de sa composition, de ses différents paramètres, entre autres de la température et de la salinité. De décem­
bre 1975 à fin 1984, il a été réalisé un (1975-1977) puis deux (1978-1984) prélèvements mensuels, près 
de la surface ( - 1 m) et du fond ( - 1 7 à - 2 1 m ) à la station 6 de La Gironde située par 
45°33'2 N-0°58'5 W. Celle-ci nous intéresse particulièrement car elle se trouve à peu près au niveau de 
l'aire de reproduction connue du maigre, le banc des Marguerites (cf. chap. 1). 

Avec la création du centre de production nucléaire du Blayais, l'Electricité de France a depuis 1969 
effectué des relevés de température en Gironde, tout d'abord à la Centrale d'Ambès, puis à partir de 1974 
tout Je long de l'estuaire. L'un des thermographes, au Verdon, est situé presque en face du banc des Mar­
guerites, celui de la pointe de Richard, un peu en amont. Notons qu'au point de vue régime du fleuve, 
la rive droite (banc des Marguerites ; station 6 du R.N.O.) est sous l'influence des courants descendants, 
la rive gauche (thermographe du Verdon) sous celle des courants venant de la mer. 
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FIG. 22. — Températures, en juillet, décadaires de l'air à La Rochelle, et de l'eau en Gironde, ponc­
tuelles à la station 6 du R.N.O., mensuelles du thermographe E.D.F. du Verdon, de 1976 à 1986. 
July ten day mean temperatures of air at La Rochelle and of water in Gironde at station R.N.O. 
6 and monthly at Verdon thermographe 

Nous avons comparé (fig. 22), pour le mois de juillet, les données dont nous disposions : les tempéra­
tures moyennes décadaires de l'air à La Rochelle ; celles ponctuelles, en surface et au fond, de l'eau à 
la station R.N.O. 6 de la Gironde ; celles moyennes mensuelles du thermographe E.D.F. du Verdon. Nous 
constatons de très fortes différences entre elles : 2° à 3 °C en plus (1983, 1984) ou en moins (1977, 
1978, 1979) pour l'air à La Rochelle par rapport à l'eau de la station R.N.O. ; des températures au thermo­
graphe du Verdon, supérieures à celles de la station 6 en 1980, inférieures en 1977, 1984 ; 1°2C en 
plus en surface par rapport au fond le 12 juillet 1977, une température identique le 21 juillet 1982. II 
n'y a pas une bonne corrélation entre la température de l'air et celle de l'eau qui elle même est variable 
selon la rive, selon la profondeur. Toutefois, lorsque la chaleur est fortement excédentaire (1976, 1982, 
1983) ou déficitaire (1977, 1978, 1979, 1980, 1981), la température de l'eau, malgré des différences avec 
celle de l'air, en est fortement influencée. 



- 57 -

En 1976, 1982, 1983, années à recrutement pour lesquelles nous disposons de données à la station 
R.N.O, 6, au cours de la deuxième décade de juillet, les températures de l'eau au fond sont, ou doivent 
être, supérieures à 20 °C et peut-être à 21 °C. 11 en est au moins de même pour celles de la surface, 
parfois égales mais le plus souvent plus élevées que celles du fond. En 1977, 1978, 1979, 1980, 1981, 
années sans recrutement, l'eau n'atteint pas 21 °C en surface ni 20 °C au fond. 

Température et présence du maigre en Gironde. 

Nous disposons des captures mensuelles de maigre à Meschers, entre autres, de 1978 à 1984, années 
pour lesquelles il existe des données à la station R.N.O. 6 (fig. 23). Les pêches ont lieu généralement de 
la fin mai (avril en 1984) à courant octobre (novembre en 1978). Il est donc possible de connaître les 
températures et les salinités minimales supportables par notre poisson. Pour cela nous regarderons ce qu'elles 
étaient au début du mois suivant l'arrivée du maigre en Gironde et la fin de celui précédant son départ 
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FlG. 23. — Captures mensuelles de maigres à Meschers et température de l'eau en surface et au fond à la station 6 du 
R.N.O. (Gironde) de 1978 à 1984. 

Monthly catches oj meagres at Meschers and water temperatures at the surface and near the bottom at station R.N.O. 
6 (Gironde) from 1978 to 1984. 

à l'automne. Il est en effet difficile de savoir quand se font les premières et les dernières captures. Nous 
noterons une température au fond de 12°9 C le 22 mai 1984. Les autres années elles sont supérieures 
à 13 et 14 °C. Cela correspond aux observations de TlXERANT (1974) en Mauritanie, « l'espèce se trouve 
dans les eaux dont la température va de 13 à 23° avec un optimum de 17 à 21° ». Quant aux salinités, 
elles varient en surface de 9,1 (le 13 juin 1979) à 28,8 %o, et au fond de 14,2 à 30,5 %,. 

Notons qu'en juin, période de ponte maximale, les températures de 3 bonnes années à maigres (1976, 
1982, 1983) s'échelonnent de 17°6 à 20°2 C en surface et de 17 à 19°2 C au fond ; celles des autres 
sont plus basses de 15,5 à 18°7C. 

Les auteurs tiennent à remercier pour l'aide qu'ils leur ont apportée, C. CHOLLET de l'IFREMER La Rochelle, H. HALLEN de 
la Direction des Etudes et Recherches de l'E.D.F. à Chatou, G. DESCHAMPS et M. KOPACKI du Centre de Production nucléaire du 
Blayais et F. MANAUD du CREMA - L'Houmeau. 
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Analyse des statistiques de pêche de la côte atlantique française (1979-1986). 
avec la collaboration de P. DECAMPS( .. ), G. DELMAS ( .. ). A. GRANDPIERRE (' .. ) et E. PILLON( .. ') 

Résumé. - l'analyse des statistiques de pêche montre que les captures de maigre, limitées au golfe de Gascogne entre 
lïle d'Yeu et le Pays Basque, s'élèvent en 1986 à 75 tonnes. les apports sont composés essentiellement de jeunes passant 
leurs deuxièmes automne et hiver sur les fonds marins, principalement de 20 à 50 rn, entre Oléron et Arcachon. A partir 
de mars, ils se rapprochent de la Gironde et de la Seudre où ils rentrent en mai pour s'y nourrir tout l'été. les adultes, après 
leur reproduction, en juillet, se déplacent le long des côtes atteignant l'île d'Yeu et le sud du Golfe vers le mois d'octobre. 
les recrutements qui n'ont lieu que certaines années, se traduisent par de très fortes, mais brèves (1 an), fluctuations d'abon· 
dance (17 fois plus à Hendaye et la Rochelle, 73 fois plus aux Sables·d'Olonne). 

Il n'existe pas de séries historiques sur l'ensemble des captures de maigres le long des côtes françaises. 
En effet, les apports de ce poisson n'ont été pris en compte que très récemment dans les Statistiques des 
Pêches maritimes du Secrétariat d'Etat à la mer. Il faut attendre le dernier numéro (années 1982, 1983 
et 1984) publié par la Direction des Pêches maritimes et des Cultures marines, pour voir y figurer cette 
espèce dans les captures nationales . Les valeurs indiquées concernent uniquement des ports de l'Atlanti­
que :l'île d'Yeu (pour 1984) , Les Sables-d'Olonne (1982-1984), La Rochelle (1983-1984) , Marennes (1984) 
et Bayonne (1982): 2,6 tonnes en 1982; 7,8t en 1983 ; 8t en 1984. Ces chiffres peu élevés, fournis 
en tant que captures nationales, ne sont absolument pas représentatifs. Ils sont en effet voisins, voire plus 
faibles que les quantités indiquées pour la seule petite station de Meschers-sur-Gironde, dépendant du quar­
tier de Marennes-Oléron (cf. 3• chap .). Or, comme nous l'avions signalé, les valeurs fournies pour cette 
station des Affaires maritimes de la Gironde , issues des déclarations des pêcheurs, sont déjà , de l'avis des 
professionnels eux-mêmes, inférieures d'un tiers, voire de la moitié, aux quantités débarquées. Comme, 
d'autre part, il se prend du maigre , au sud de la Loire, presque tout le long de la côte française atlantique , 
les captures nationales doivent être considérablement plus élevées que celles indiquées par la Direction des 
Pêches maritimes et des Cultures marines. 

Afin de mieux se rendre compte des quantités de maigres prises dans nos eaux, il faut consulter les 
statistiques du C .R.T.S. (Centre Régional de Traitement des Statistiques). Celles-ci, basées sur les ventes 
dans les halles à marée, sont beaucoup plus fiables . Malheureusement, elles ne s'étendent pas encore à 
tous les ports , ni à la plupart des ventes hors criée. Elles sont établies à partir de 1971 pour La Rochelle 
et Lorient, 1975 pour Concarneau , 1979 pour Hendaye et Les Sables·d'Oionne, 1986 pour La Cotinière, 
l'île d'Yeu et Noirmoutier. Toutefois, dans la moitié sud du golfe de Gascogne, les captures des ports de 
Saint-Jean-de-Luz, Arcachon , Royan , Saint-Gilles-Croix-de-Vie ne sont pas encore prises en compte. En 
plus des statistiques basées sur les débarquements dans les halles à marées , le C .R.T.S. de La Rochelle 
établit, depuis janvier 1986, celles des ventes hors criée du quartier de Marennes-Oléron, à partir des décla­
rations des pêcheurs. Celles-ci , bien que moins fiables , permettent de mieux se rendre compte de l'ensemble 
des prélèvements effectués sur les populations de ce poisson . 

Analyse des apports à La Rochelle pour 1984-1986. 

Les statistiques du C.R.T.S . pour La Rochelle existent depuis 1971 ; toutefois le maigre n'y figure 
que depuis 1984. En 3 ans, 22 tonnes de maigres ont été débarquées dans ce port, environ 3,5 tonnes 
en 1983 et 1984 et 15 tonnes en 1986. Ces prises, ont été réalisées essentiellement (un peu plus de 20 
tonnes, soit 92 % de la totalité) par les chalutiers de pêche artisanale ou semi-industrielle effectuant des 
marées de 10 jours. Les apports des côtiers dont les sorties, le plus souvent journalières, n'excèdent pas 
2 ou 3 jours, n'atteignent pas 1,8 tonnes (8 %) . Il apparaît que les maigres débarqués par les chalutiers 
de pêche artisanale ou semi-industrielle ont tous été pris pendant la mauvaise saison, d'octobre à mars 
et dans les sous-secteurs statistiques 881 du C.I.E .M. (Conseil International pour l'Exploration de la Mer). 
De janvier à mars 1985, date où la mise en place du « logbook » européen a entraîné un changement 
des zones statistiques de pêche , les poissons capturés provenaient surtout du sud 8815 (56,7 %), puis 
de la région de la Coubre 8813 (38,3 %), et très peu (5 %) , des fonds plus au large 8812. En revanche, 
les maigres débarqués par les côtiers ont, à deux exceptions près (4 kg en février 1986 et 14,5 kg en décem­
bre de la mêf!le année) , été pêchés à la bonne saison (juin à novembre) mais surtout d'août à octobre, 
aux environs de La Rochelle (8816) . Les engins de capture utilisés sont alors très divers : chaluts de fond 
et pélagique, filet droit , tramail, palangre flottante ou de fond . 

(' '') IFREMER Station de La Rochelle, C .R.T.S., B.P. 7 L'Houmeau , 17137 Nieul·sur·Mer, France. 
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On remarquera les très fortes fluctuations des apports, principalement de ceux des chalutiers de pêche 
artisanale et semi-industrielle. D'un hiver à l'autre les prises varient très fortement. En effet, bien que nous 
ne connaissions pas les valeurs de janvier, février, mars 1987, les captures réalisées entre septembre et 
décembre 1986 sont d 'environ 14 tonnes. Pour des périodes plus longues, s'étendant à l'ensemble de la 
mauvaise saison , il y a eu 4 tonnes en 1984-1985 et pas tout à fait une (850 kg) en 1985-1986, 17 fois 
moins que fin 1986. 

Ce que nous observons à La Rochelle s'explique fort bien grâce à ce que nous avons appris des analy­
ses précédentes. Les chalutiers de pêche artisanale et semi-industrielle de ce port exploitent essentiellement 
les jeunes maigres qui , au cours de leurs deux premiers hivers, passent la mauvaise saison sur les fonds 
marins plus ou moins côtiers situés entre Arcachon et l'île de Ré. Leurs captures sont donc fonction d'un 
bon ou d'un mauvais recrutement. Ainsi les apports élevés de 1986-1987 seraient liés à celui de 1985. 
La pêche côtière exploite principalement les préadultes et les adultes qui après la période de reproduction 
(mi-mai à mi-juillet) vont chasser le long des côtes. Elle est donc moins sujette à de très fortes variations. 

Les captures de maigres, en 1986, en Charente-Maritime (fig. 24). 
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FIG. 24. - Captures mensuelles de maigres en 1986 par la pêche artisanale roche/aise (marée de 10 jours) et côtière (marée d'une 
journée) de La Cotinière , des petits ports du pertuis d'Antioche et de Gironde, et de La Rochelle . 

Monthly catches of meagres in 1986 by small offshore fisheries of La Rochelle (10 days cruise) , small harbours of pertuis d'Antio­
che and Gironde estuary , and La Rochelle ( 1 day cru ise). 

Pour l'année 1986, nous disposons, par le C.R.T .S ., des apports mensuels de maigres dans les ports 
de La Rochelle et de La Cotinière, et par sa halle à marée, ceux de Royan. En outre , également par 
le C.R.T.S., nous avons les ventes hors criée, d'après les déclarations des pêcheurs, du quartier de Marennes­
Oléron. Afin de mieux comparer ces données, nous avons séparé pour La Rochelle les captures de la 
pêche côtière , de celles des chalutiers artisans et semi-industriels, additionné les ventes hors criée de La 
Cotinière aux quantités débarquées à sa halle à marée, groupé les captures des pêcheurs basés le long 

1 
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du pertuis d 'Antioche, soit sur l'île d'Oléron : Boyardville, le Château-d'Oléron, St-Trojan-les-Bains, soit 
sur le continent : Port-des-Barques, Bourcefranc-le-Chapus, Marennes, La Tremblade , Mornac-sur-Seudre, 
isolé les prises en Gironde : Meschers-sur-Gironde , Talmont, les Monards, Mortagne-sur-Gironde, ... 

Dans ces ports, 45 tonnes de maigres ont été débarquées, dont 15 t à La Rochelle, 12,7 t en Gironde, 
10,6 t à Royan , 5 ,6 t à La Cotinière et un peu plus d'une tonne dans le pertuis d 'Antioche . En regardant 
les apports mois par mois on constate qu'en janvier et février ce poisson n'est pêché que par les bateaux 
rochelais et royannais. A La Rochelle , 250 kg, puis 120 kg le mois suivant, ont été rapportés par les chalu­
tiers artisans et semi-industriels. Ceux-ci ont travaillé en 8B, là où se trouve l'aire d'hibernation des jeunes. 
Cette aire est présente devant Royan d'où 140 kg, puis 105 kg, débarqués dans cette ville au cours de 
ces deux mois. En mars il se prend encore du maigre dans ces deux ports, en provenance des mêmes 
fonds (113 et 40 kg) mais il commence à s'en pêcher (64,5 kg) plus près du rivage. En effet les petits 
bateaux de La Cotinière (60 kg) et du Chateau d 'Oléron (4,5 kg) en prennent sur la côte occidentale de 
leur île . En avril , les artisans rochelais qui travaillent au large n'en rapportent plus ; en revanche, ceux 
de La Cotinière (50,5 kg) continuent à en capturer mais c'est surtout à Royan (156 kg) qu'il s'en vend 
le plus, le poisson s'approchant de la Gironde. Le phénomène s'accentue en mai avec 800 kg à Royan, 
36 kg provenant de l'estuaire à Marennes, La Tremblade , le Chateau d'Oléron. C'est dans la seconde moitié 
de ce mois qu 'il commence à s'en prendre dans les petits ports de la Gironde (432 kg) où les pêcheurs 
à bord de leurs yoles traquent le maigre au filet dérivant. Ces derniers sont en juin, avec les royannais 
(150 kg), les seuls ou presque à débarquer cette espèce. Leurs captures culmineront en juillet (3 442 kg) 
pour rester à peu près stables en août (3 081 kg) et septembre (3 385 kg). Dès juillet les maigres adultes 
quittent l'estuaire pour envahir les eaux côtières (167 kg dont 148 kg dans les pertuis charentais). Ces prises 
s'accroissent en août (745 kg) et septembre (1303 kg) , les apports provenant des Pertuis (respectivement 
488 et 658 kg) restant majoritaires. A Royan les captures augmentent de juillet à octobre (750, 1 000, 
2 000 puis 3 300 kg). Il est probable qu'elles proviennent en plus ou moins grande partie de la Gironde 
(juillet), puis de l'embouchure (septembre), enfin de fonds plus au large (octobre). En effet, en septembre, 
le maigre réapparaît timidement (13 kg) dans les apports des chalutiers artisans et semi-industriels rochelais. 
Leurs prises atteignent 1 834 kg en octobre, puis culminent à 10 006 kg en novembre et se situent à 2 117 kg 
en décembre. Pendant ce temps, les captures des ports de la Gironde s'effondrent : 662 kg en octobre, 
8 kg en novembre . Il en est de même de celles des côtiers de La Rochelle et du pertuis d'Antioche : 272 kg 
en octobre, 25 kg en novembre et 14,5 kg en décembre. L'analyse des apports mensuels des ports de Charente­
Maritime nous permet de suivre les déplacements du maigre pour l'année 1986. En janvier-février, les jeu­
nes hibernent sur les fonds marins situés entre Arcachon et Oléron . Ils commencent à quitter ces fonds 
en mars, s'approchent de la Gironde et de la Seudre où avec les adultes ils pénètrent en mai. Après la 
reproduction (mi-mai à mi-juillet) les adultes ressortent et longent les côtes. Les juvéniles resteront dans 
l'estuaire pour s'y nourrir jusqu'à la fin septembre. Courant octobre ils rejoignent leur aire d'hibernation. 

Les captures de maigres, en 1986, dans le golfe de Gascogne (tabl. 2). 

Pour 1986, en plus des statistiques des ports de Charente-Maritime , nous avons consulté celles établies 
par le C .R.T.S. pour Concarneau , Lorient, Noirmoutier, l'île d'Yeu, Les Sables-d'Olonne et Hendaye . Pour 
compléter ces données, nous avons demandé les valeurs des apports mensuels de maigre aux criées de 
Saint-Gilles-Croix-de-Vie. A l'exception des derniers mois de l'année (août à décembre) pour Saint-Jean-de­
Luz et des ventes hors criée à Cap-Breton , et autres petites stations de pêche côtière, nous avons presque 
tous les débarquements par mois et par port pour 1986. Au cours de l'année, au moins 71,3 tonnes de 
maigres ont été pêchées dans le Golfe . Si on tient compte des données manquantes de Saint-Jean-de-Luz, 
le tonnage réel doit dépasser 75 tonnes. Le poisson a surtout été capturé au cours du second semestre 
(84 ,6 %) et plus spécialement pendant le dernier trimestre (62,1 %). C'est en novembre que les prises 
sont les plus élevées (25, 7 tonnes, soit 36 % de l'ensemble des apports) . Les captures annuelles, les plus 
importantes, ont été effectuées à La Rochelle (15 tonnes) , en Gironde (12,6 tonnes), à Arcachon et Royan 
(10,4 tonnes) , à Hendaye (7,3 tonnes), aux Sables-d'Olonne (6,5 tonnes) et à La Cotinière (5,6 tonnes). 

A notre connaissance il ne s'en est pas débarqué, ou très peu , à Concarneau , à Lorient, ni même 
à Noirmoutier. D'autre part les apports annuels de l'île d'Yeu (54,3 kg) et de Saint-Gilles-Croix-de-Vie (65 kg) 
n'atteignent pas 100 kg et ceux des Sables-d'Olonne proviennent en majorité des fonds de pêches méridio­
naux. En revanche le maigre est beaucoup plus abondant dans les captures des ports de la moitié sud du 
Golfe. C'est une espèce à affinités franchement tempérées chaudes. Ce poisson n'est présent à Saint-Gilles­
Croix-de-Vie que de septembre à décembre et à l'île d'Yeu d'octobre à mai , mais surtout d 'octobre à décem­
bre. Il ne vient dans ces eaux qu'à l'arrière-saison, après avoir longé en juillet les rivages de Charente­
Maritime. Dans les ports du sud, il est capturé soit uniquement (Hendaye, Bayonne) , soit plus abondam-
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ment (Arcachon) d'octobre à mai. Royan est la seule criée où le maigre est assez régulièrement présent 
toute l'année . Ceci est da à sa situation à l'embouchure de la Gironde, non loin des zones d'hibernation 
ou de nutrition des juvéniles et de reproduction des adultes, le long des voies de migration. 

1986 JANV. FEV. MARS AVRI L MAl JUIN JUIL. AOUT SEPT. OCT. NOV. 

Ile d ' Yeu @ c:v @ tD ® 
St Gilles- Croix·de.Yie 0 ® 0 
Les Sables d'Olonne ~ B @ B f:D e:!D @ ~ ~590 
La Rochelle B B @ li> @ @1 B B v .\ 

~000./' 

La Cot inière ~ ® @ e B e ~82v 
Marennes·Oiéron ( hors cr;ée) 0 0 ~ ® B B ~ @ 

Royan B ~ B @ B @ B B e ~leV B 
Meschers @ e ~~44v ~08~>: ~Jsv ~ 0 et autres ports de la Gironde 

Arcachon B B B B B ® ~ ~ @ B 1~40 
Bayonne (hors criée ) B @ @ ~ @ 

St Jean- de· Lu z B B B ~ B @ ® 1 ? 1 1 

Hendaye B @ @ [@) @ B ~22v 
TABL. 2. - Apports mensuels de maigres dans les ports de l'Atlantique en 1986 (kg}. 

Monthly landings of meagres in 1986 at Atlantic French harbours (kg). 

Analyse des captures de maigres aux Sables-d'Olonne de 1979 à 1986 (fig. 25). 
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Les statistiques des pêches maritimes du C.R.T.S. sont établies pour Les Sables-d'Olonne, à partir 
de 1979. Nous avons pu les consulter en ce qui concerne le maigre jusqu'à la fin 1986. Au cours de 
ces huit années près de 20 tonnes (19,8 t) de ce poisson ont été capturées. La représentation graphique 
des captures mensuelles met en évidence de très fortes fluctuations d'un mois et d'une année à l'autre. 
Les apports y sont en effet saisonniers. Les maigres apparaissent généralement en aoOt (juillet en 1985 
et 1986) , jusque, au plus tard, en avril (mai en 1986) . Ils sont toutefois plus souvent représentés dans 
les captures d'aoat à décembre (6 ou 7 années sur les 8 analysées) que dans celles de janvier à avril (seule­
ment 3 ou 4 fois). Il n'y en a jamais eu en juin, une fois en mai et deux fois en juillet. D'autre part, 
d'une année à l'autre, ou plutôt d'une période s'étalant de juillet à avril-mai à l'autre, les variations peuvent 
être considérables. 1983-84 avec environ 7,5 tonnes et fin 1986 avec 6 ,3 t représentent à elles seules 70% 
des huit années de capture ; 1979-80, 1984-85 et 1985-86 avec 1,5 à 2 tonnes, 8 à 10 %, et 1980-81 , 
1981-84 et 1982-83 avec seulement 100 à 300 kg, à 0 ,5 à 1,5 %. Avec 104 kg, les apports de 1982-83 
sont plus de 73 fois inférieurs à ceux de 1983-84 (7 648 kg) . Ces fortes fluctuations sont, comme nous 
l'avons vu, fonction des recrutements. Les poissons pêchés en 1979-80 sont probablement pour la plupart 
nés en 1976, ceux de 1983-84 en 1982, ceux de 1984-85 en 1982 et 1983, ceux de 1986 en 1985. 
Notons qu'au cours des bonnes années à maigres (1979-80, 1983-84, 1984-85, 1985-86, 1986-87) les 
prises les plus importantes, probablement composées d'individus plus âgés, ont lieu en octobre. Si nous 
regardons la distribution des apports (1979 à 1985) en fonction des lieux de pêche (sous-secteurs du C.l.E.M.), 
nous constatons qu'ils proviennent tous du sud de la Loire, et, plutôt de la moitié méridionale du golfe 
de Gascogne, 88: 8,5 tonnes (64 %) , que de la moitié nord, SA: 4,8 tonnes (36 %) . C'est une espèce 
essentiellement côtière (82 %). A peine plus d'une tonne vient de secteurs plus au large: 8812, 8A17 
et 8A18. C'est dans le sous-secteur de La Coubre (8813) que les captures ont été les plus importantes : 

, 
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4 ,3 tonnes (32,3 %), puis dans celui d'Hourtin-Ferret: 3,2 tonnes (23 ,9 %). En nord Gascogne les apports 
diminuent de plus de moitié entre le sous-secteur de l'île de Ré 8A16 : 2 867 kg (21 ,5 %) et celui de 
l'île d'Yeu 8A15 : 1329 kg (10 %) . 
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FiG. 25. - Captures mensuelles de maigres et captures de maigres par sous-secteur C .J.E.M. aux Sables-d'Olonne de 1979 à 1986. 

Monthly catches of meagres and catches of meagres by statistical /.C.E.S. area at Sables-d'Olonne from 1979 to 1986. 

L'examen de la distribution mensuelle de sept années de capture par sous-secteur de pêche du C.I.E.M. 
(fig. 25), nous amène à faire quelques remarques. Tout d'abord, les prises maximales qui , comme nous 
l'avons signalé précédemment, ont lieu au cours des deux derniers mois de l'année , semblent décalées 
dans le temps du nord au sud . En effet, en 8A15 les pêches de novembre représentent à elles seules 
99 % de celles de novembre-décembre, en 8A16 : 50 % , en 8813 et 8815 : 43 %. D'autre part, les 
captures estivales et du début de l'automne ont lieu essentiellement dans le nord du golfe 
(8A15 + 8A16 + 8A17) : 100% de celles de juillet-août, 91 % de celles de septembre et 55% de celles 
d'octobre. Ceci se comprend fort bien, étant donné la situation du port. L'été le maigre se trouve au voisi­
nage du rivage . Il est alors pris au chalut, à la palangre flottante ou de fond , au tramail, .. . par des bateaux 
de petite pêche . Ceux-ci effectuant le plus souvent des marées d'une journée, attrapent le poisson , non 
loin de leur port. Enfin , il y a eu peu de captures en avril : 5kg en 1983, 89kg en 1984 et 129kg en 
1985. Toutefois celles-ci ont toutes été effectuées au filet droit. Pour 1983 et 1984, années où les sous­
secteurs C.I.E.M. étaient encore en usage, les zones signalées pour les prises se trouvent au large : 8A17 
et 8A18. En avril1985, le logbook européen étant en service, le secteur de pêche indiqué , 8E17, recoupant 
une partie de 8A15 et de 8814, ne nous permet pas de nous faire une idée de la profondeur de ces 
dernières captures. L'existence de maigres au large en avril nous intrigue. Est-ce des concentrations d'adultes 
ou de préadultes précédant la migration de reproduction ? 
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Analyse des captures de maigres à Hendaye de 1979 à 1986 (fig. 26). 

Les statistiques C.R.T.S. d'Hendaye s'étendant aux mêmes années que celles des Sables-d'Olonne 
il nous a semblé intéressant de comparer l'évolution des captures de maigres de ces deux ports. Au cours 
de ces huit années il s'est pris à Hendaye un peu plus de 42 tonnes de ce poisson, soit deux fois plus 
qu'aux Sables-d'Olonne. Outre l'importance plus élevée des apports, on observe une régularité plus grande 
des captures. Il y en a toujours d'octobre à mai, et, en septembre, en 1983 et 1984. L'été le maigre est 
rare et peu abondant, 2 fois en juin (1981 : 3 kg et 1985 : 7 kg) et une seule fois en juillet (1980 : 3 kg) 
et août (1985 : 5 kg). Au cours des différentes périodes allant de septembre à mai (de juillet à juin), les 
apports suivent à quelques exceptions près les mêmes variations que dans les autres ports. Ainsi les excel­
lents recrutements de 1982 et 1985 se traduisent par des débarquements considérablement plus élevés 
que les années précédentes : 17,8 tonnes, soit 42,2 % des huit années de captures, en 1983-84, et 6,4 
tonnes (15,3 %) pour les seuls trois derniers mois de 1986. Les années antérieures 1982-83 et 1985-86, 
il y a eu respectivement environ 1 tonne, soit 17 fois moins que la période suivante, et 1,6 tonne, soit 
le quart des captures d'octobre à décembre 1986. Le recrutement de 1983 est suivi, en 1984-1985, par 
des apports légèrement supérieurs à 6,3 tonnes (15 %). L'influence des années 1982, 1983 et 1985 est 
donc très nette mais brève . Elle ne porte, d'une façon sensible, que sur les captures effectuées au cours 
de l'automne et de l'hiver de l'année suivante. En effet, en dépit d'un excellent cru 1985 et d'un bon 
1983, les prises de 1985-1986 sont médiocres , dépassant à peine 1,6 tonne (3,9 %). Les pêches d'Hen­
daye , comme celles de La Rochelle et des Sables-d'Olonne, sont basées essentiellement (en poids) sur 
les juvéniles passant en mer leur deuxième hiver. Le maigre est-il presque entièrement décimé au cours 
de cette période, ou les survivants changeant de mode de vie échappent-ils aux engins de capture ? 
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FIG. 26. - Captures mensuelles de maigres à Hendaye de 1979 à 1986. 

Monthly catches of meagres at Hendaye from 1979 to 1986. 

Les apports mensuels les plus importants ont lieu en décembre (1983, 1979), ou en novembre (1986) , 
ou en octobre (1985) ou même en mars (1981). Si les prises maximales de l'automne correspondent à 
ce que nous avons vu dans les autres ports, il n'en est pas de même de celles de mars. Or, si on recherche 
l'origine de ces d"ernières, on s'aperçoit qu'elles sont dues à une pêche au filet maillant : 1 738 kg soit plus 
de la moitié de l'ensemble des captures de 1980-81. Sans ce débarquement, les apports de 1980-81 seraient, 
comme ils le sont aux Sables, parmi les plus faibles. Notons que la majorité des prises ont été effectuées 
au chalut de fond, mais il y en a eu également au filet maillant, au chalut pélagique et au filet tournant. 
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Les captures d'Hendaye proviennent en totalité ou presque de la moitié sud du golfe (88), principale­
ment du sous-secteur C.I.E.M. Hourtin-Ferret (8815) , mais en partie de celui de La Coubre (8813). Notons 
quelques pêches plus au large (8814-8816) en avril 1983, février 1984, janvier-février 1985. 

Conclusions. 

L'analyse des statistiques des pêches françaises, principalement du C.R.T.S., nous a permis de chiffrer 
pour 1986 les quantités de maigres débarqués, environ 75 tonnes ; de cerner l'aire de distribution de l'es­
pèce, n'atteignant pas au nord, en 1986, l'île de Noirmoutier, et ne devenant abondante qu'au sud des 
pertuis charentais ; de suivre mois par mois les déplacements des juvéniles entre leur aire d'hibernation 
située sur les fonds marins, entre 20 et 50 rn , d'Oléron à Arcachon , et leur aire de nutrition dans l'estuaire 
de la Gironde (et celui de la Seudre) ; de suivre la migration côtière des adultes, se rendant, après leur 
reproduction, de la Gironde Quillet) à l'île d'Yeu (octobre) ou Hendaye (octobre) ; de constater la très forte 
influence (variation de 1 à 17 dans la moitié sud du golfe, de 1 à 73 aux Sables-d'Olonne) , mais brève 
(1 année) des recrutements sur les apports , provenant essentiellement (sauf pour les ports de la Gironde) 
des juvéniles passant en mer leur deuxièmes automne et hiver. 

L'analyse , des captures d'un pêcheur à la ligne dans l'estuaire de la Seudre et le long de la Côte 
sauvage entre 1949 et 1964, des statistiques de pêche de deux stations des Affaires maritimes de la Gironde, 
Mortagne pour les années 1956 à 1970 et Meschers pour 1964 à 1985, de nos observations à la Halle 
à marée de La Rochelle, et de captures au filet droit dans la région de Contis entre 1982 et 1985, met 
en évidence de fortes fluctuations d'abondance du maigre. Celles-ci semblent liées à la fois à d'éventuels 
déplacements des adultes, arrivée en nombre en 1959-1961 et 1965 à 1967, départ entre les années 1972 
et 1973, et à l'aboutissement ou à l'échec de la reproduction jusqu'au recrutement. Celui-ci se traduit par 
la présence de juvéniles dans les nourriceries (estuaires de la Gironde et de la Seudre) au cours des 3 
ou 4 années postérieures. On les y trouve de mai à octobre rarement en avril et novembre (décembre ?) . 
Leur migration vers les fonds marins de 20 à 40 rn, où ils passent l'hiver (cf. chap. 1) débute plus ou 
moins tôt, selon la température, dès fin août en 1977. Les adultes sont présents sur les fonds de 10 rn 
(Contis, Hourtin , La Coubre, ... ) en avril-mai et septembre-octobre où ils sont parfois abondants. De la 
fin mai à fin juillet, mais principalement en juin, ils se reproduisent en estuaire (Gironde) et peut être près 
des rivages (Côte sauvage). De juillet à septembre, mais surtout en août ils sont près des côtes (pertuis 
charentais). Il faut souligner que les juvéniles, parfois quelques mois seulement après leur naissance (mi­
octobre 1982, novembre-décembre 1985) sont capturés par les chalutiers en assez grandes quantités. 

Que connaissait-on du maigre dans le golfe de Gascogne ? Peu de choses. L'analyse des données 
récoltées à bord des navires océanographiques de l'lfremer nous a permis de cerner un certain nombres 
de points : sa distribution géographique et bathymétrique , ses migrations saisonnières , l'emplacement de 
nourriceries, des fluctuations de recrutement, la croissance en taille et en poids des groupes 0 et 1 et leurs 
variations. Pour conclure nous tenons à souligner que le maigre est un poisson dont la chair est appréciée ; 
que non seulement il est capable de supporter de fortes dessalures mais qu 'il recherche les eaux des estuaires 
pour se nourrir ; qu'en milieu naturel, lorsque les conditions lui sont favorables, il atteint un poids d'l à 
1,5 kg à l'âge d'un an et demi, ce qui est rare chez les poissons. Avec de telles qualités, cette espèce 
mériterait des études plus approfondies tant pour organiser plus rationnellement son exploitation en pêche 
côtière que pour étudier les possibilités qu'elle pourrait offrir en aquaculture. 

Nous avons regardé simultanément les températures mensuelles, décadaires, ponctuelles de l'air et dans 
la mesure du possible de l'eau de 1949 à 1986, et les années suivies d'une nouvelle génération de maigre 
et celles qui ne le sont pas . Il en résulte que c'est en juillet et plus précisément au cours de la deuxième 
décade de ce mois que se jouerait le ou le non-recrutement de ce poisson. Il faudrait que la température 
soit égale ou supérieure à 20 ou 21 °C pour que la reproduction se déroule jusqu'à son terme. Sur quelle 
partie du cycle le milieu a-t-il une influence . Les captures maximales d'adultes ayant lieu en juin (cf. Ire partie), 
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C.R.T.S. de La Cotinière, Francine Rn-rER de l'lfremer-La Rochelle et le personnel des criées d'Arcachon , de Royan et de Saint­
Gilles-Croix-de-Vie. 
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la ponte doit avoir lieu au cours de ce mois. Les œufs éclosent environ 2 à 3 jours après. En effet 
TIXERANT (1974) ayant effectué, en Mauritanie , la fécondation artificielle du maigre indique qu'à 18 et 19 °C 
l'éclosion s'est produite respectivement vers les 42 et 44e heures. Le même auteur écrit« nous avons capturé 
des individus benthiques de 3, 7 cm de longueur, ce qui incite à penser que la vie pélagique de la courbine 
doit être assez brève. << Est-ce au cours du passage à la vie benthique que l'action du milieu est prépondé­
rante ? Est -ce que, à l'exemple du jeune bar qui ne se nourrit que si l'eau fait plus de 7 °C, notre jeune 
maigre a besoin d'une température ambiante de 20° à 21 °C pour chasser des proies ? 

Il ne nous est pas possible de répondre actuellement à ces questions. Toutefois, ce dégrossissage de 
la biologie du maigre, espèce qui n'avait pas, ou si peu, été étudiée dans le golfe de Gascogne, nous 
semble riche d'enseign ements et de promesses. Son recrutement est extrêmement sensible aux conditions 
du milieu. Son niveau excellent, moyen ou nul , se traduit dans les capt ures, dès l'année suivante, par 
des fluctuations considérables, aisées à chiffrer. La ponte est très localisée dans le temps et dans l'espace . 
La période critique semble se situer vers la deuxième décade de juillet. Il nous semble que ce sont des 
conditions idéales pour effectuer, à moindre frais, un suivi annuel et pouvoir mieux cerner le déterminisme 
du recrutement de l'espèce. 
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